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RÉSUMÉ 

Celle élude fait partie d'une série (Tavares. 1991a, 1991b, 1992a, 1992b. 1992c) consacrée à la révision 
mondiale des Cyclodorippidae Ortmann, 1892, cl des Cymonomidae Bouvier, 1897. Le présent article est consacré 
à l'étude systématique des Cyclodorippidae indo-ouest-pacifiques, à laquelle nous avons ajouté la diagnose d'un 
nouveau Cymonomidae, Elassopodus stellatus gen. nov„ sp. nov. H s'agit d’une approche systématique 
préliminaire à une recherche plus complète sur la morphologie des Cyclodorippoidea et à des considérations sur les 
affinités phylogénétiques entre les genres de la superfamillc. 

La révision présentée ici a bénéficié d'une très belle collection provenant de l'Indo-Ouest-Pacifique (Madagascar, 
Japon, Vietnam, Philippines, Indonésie. Australie, îles Chesterfield, Nouvelle-Calédonie, îles Loyauté. îles Wallis 
et Futuna). La plupart des échantillons examinés ont été récoltés lors d'expéditions françaises récentes 
{MUSORSTOM 1-7. Biocal, Ciîalcal 2, CORAIL 2, Lagon, SM1B6) ainsi que lors d'une expédition franco- 
indonésierme, Karubak. Le matériel rapporté a mis en évidence l'existence d’une faune cyciodorippoïdienne assez 
riche. Nous y avons ajouté quelques récoltes faîtes par les expéditions de la "Sibo%a", en 1899, auparavant étudiée 
par Ihle (1916a), et de i' "Albatross", en 1908, du matériel rassemblé par les navires russes " Orlik 'en I960, au 
Vietnam, et " Vytiatz " sur ta côte ouest d'Australie, deux récoltes faites par Raoul Serène en Indonésie, au cours 
des expéditions Rumphius 1, en 1978, et Rlimphius IV, en 1975, ainsi que des récoltes faites par le navire 
australien "Soela". en 1984, sur la côte nord d’Australie, et d'autres faites lors de la campagne C’idaris 1 organisée 
par la James Cook Universily. en 1986, au large de la Grande Barrière de Corail. 
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Pour compléter nos observations, nous avons également obtenu en prêt du matériel déposé dans diverses 
institutions : The N attirai History Muséum (Brilish Muséum), Londres ; Muséum of Comparative Zoology. 
Massachusetts ; Musée Zoologique de l'Université de Moscou ; National Science Muséum. Tokyo ; Northern 
Tcrrilory Muséum of Arts and Science, Darwin : Queensland Muséum, Brisbane ; South African Muséum, Cape 
Town ; National Muséum or Natural History, SmilhsonLait Institution, Washington ; Zoologisch Muséum, 
Amsterdam. 

Préalablement à l'étude systématique des taxons nouveaux, nous avons recherché les types de toutes les espèces 
décrites auparavant, afin de pouvoir établir une correspondance exacte enire ces derniers et les noms mentionnés 
dans la littérature. C'est ainsi que nous avons précisé les diagnoses de toutes les espèces. D'autre part, nous nous 
sommes efforcé de réexaminer les spécimens pour lesquels une description a été publiée. 

A l'exception de Tymoius truncatus (Ihle, 1916), dont le matériel-type est, semble-t-il, égaré, et du type de 
Getikaiü gordonae Miyaké & Takeda. 1970. les lypes de toules les espèces décrites à ce jour ont été examinés et de 
nombreux spécimens mentionnés dans la littérature ont été revus. 

Jusqu'à présent, tes Cyclodorippidae et les Cymonomidae étaient représentés, dans l'Indo-Ouest-Pacifique, par 
sept genres (Tymoius, Corycodus, Xeinostoma, Genkaia, Krangalangia. Ketamia, et Cymonomus) et 23 espèces. 

Douze de ces especes appartiennent aux Cyclodorippidae : Tymoius japonicus Slimpson, 1858. T. uncifer 
(Orlmann, 1892). T dromioides (Ortmann. 1892), T. similis (Grant, 1905). T. truncatus (Ihle, 1916), T. brucei 
Tavares, 1991. Corycodus disjunclipes (Stebbing. 1910), Xeinostoma eucheir Stebbing, 1920. Krangalangia 
rosira ut (Ihle, 1916). K. spinoset (Zarenkov, 1970), Kelunua de près sa (Ihle, 1916). Getikaiü gordonae Miyaké & 
Takeda, 1970. 

Onze de ces espèces appartiennent aux Cymonomidae : Cymonomus valdiviae Lankaster, 1903, 
C, andamanicus Alcock, 1905. C, indiens Ihle, 1916. C. tri fur eus Stebbing, 1920. C. japonicus Balss, 1922, 
C, curvirastris Sakai, 1965. C. aequilonius Dell. 1971, C. hathamae Dell, 1971, C. de!Il Gritlin & Brown. 1976, 
C. umitake Takeda. 1981, C. hakuhoae Takeda & Moosa, 1990. 

Notre étude nous a amené à : 

— décrire comme nouveaux, parmi les Cyclodorippidae, un genre (PhyllotymoUnum) el 1 î espèces 
(Corycodus met weae, C. decorus, Xeinostoma richeri. X. sakaii, Krangalangia orstom, Ketamia handokoi, 
K limatula, K. pïpxinia, Genkaia keijii. PhyllotymoUnum crasnîeri) et, parmi les Cymonomidae, un genre 
(Elassopodus) et une espèce (Elassopodus stellalu s). 

— rétablir deux espèces : Corycodus houvieri Ihle, 1916. retirée de la synonymie de C. disjunclipes 
(Stebbing, 1910) et Krangalangia spinosa (Zarenkov. 1970), retiré de la synonymie de K. ms Ira ta (Ihle, 1916). 

— désigner des leelolypes pour quatre espèces : Corycodus disjunclipes . Xeinostoma eucheir, Krangalangia 
rostrata et Ketamia depressa. 

Ainsi, l’ensemble des Cyclodorippoidea de l'Indo-Ouest-Pacifique se trouve maintenant représenté par 9 genres 
(7 Cyclodorippidae et 2 Cymonomidae) et par 34 especes (22 de Cyclodorippidae et 12 de Cymonomidae), tous 
éludiés ici, sauf le genre Cymonomus dont la révision en cours sera publiée ultérieurement. 

Des clefs pour distinguer les familles, les genres et les espèces sont proposées ci des illustrations soni fournies 
pour chaque espèce. 


ABSTRACT 

This is part of a sériés of papers (Tavares, 1991a. 1991b, 1992a, 1992b, 1992c) reviewing lhe 
Cyclodorippidae Ortmann. 1892. and Cymonomidae Bouvier. 1897. of the world, Il contains a review of ail the 
Cyclodorippidae front lhe Indo-West Pacific as well as one genus of Cymonomidae. This is a systcmalic approach 
preceding a more detailed sludy of the Cyclodorippoidea morphology and of the phylogenetic relationships wirhin 
the superfamily. 

The présent work was based upon large collections from the Indo-West Pacific (Madagascar, Japan, Vietnam, 
Philippines, Indonesia. Australia. Chesterfield Islands. New Caledonia. Loyally Islands, and Wallis and Futuna 
Islands) carricd oui by lhe following French expéditions : Musorstom 1-7, Btoc al, Chalcal 2, Corail 2. 
Karl bar. Lagon, and SMtU 6. Aiso included is lhe material collected by lhe "Siboga" Expédition, 1899. 
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Albatros* ", 1908, lhe matériel collected by the Russian océanographie ships "Orlik" in 1960 on ihe coast of 
Vietnam and "Vytiaiz" on lhe wesl coast of Australia, two samples made by Raoul Serène in Indonesia in during 
the RuMPHtus I expédition in 1973 and Rumphiüs IV in 1975. as well as collections made by the Australian ship 
Soela in 1984 on the north coast ot Australia, and oihers made during the expédition CiDARlS 1 under the 
auspices oî lhe James Cook Umverstiy on lhe Gréai Barrier Reef. 

Addilional material from ihe collections of The Nalural History Muséum (Brilish Muséum). London ; Muséum 
ol Comparative Zoology, Massachusetts ; Zoological Muséum of Moscow University ; National Science 
Muséum, Tokyo ; Northern Territory Muséum of Arts and Science, Darwin ; Queensland Muséum. Brisbane ; 
South Afhcan Muséum, Cape Town : National Muséum or Nalural History. Smithsonian Institution, Washington 
and Zooïogisch Muséum, Amsterdam wasaiso examined, 

Because of insulïiciem original descriptions, the rc-examination of ail type specimens Icxcept for Tymolus 
inmcatiis (Ihle, 1916) which is apparently losl and Genkaia gordonae Miyaké and Takeda, 1970] and most of the 
specimens cited in the literature. was required lo property estabîish the correspondence between spccies and lhe 
names iniroduced in the literature. 

LJntil now, seven généra (lymolus, Corycodus. Xcinostoma, Genkaia, Krangalangia, Ketamia, and 
Cymanomus) and 23 spectesof Cyciodorippidac and Cymonomidae were known from the Indo-wesl Pacifie. They 
arc as follows : Cyciodorippidac : Tymolus japonicits Slimpson. 1858. T. uncifer (Ortmann, 1892), T. dromioides 
(Ortmann, 1892). 7 similis (Grant, 1905), T truncatus (Ihlc, 1916), T. brucei Tavares, 1991, Corycodus 
disjunetipes (Slebbing. 1910), Xeinostoma eucheir Slebbing, 1920. Krangalangia rostrata (Ihlc, 1916), K spinàsa 
(Zarenkov, 1970), Ketamia depressa (Ihlc, 1916), Genkaia gordonae Miyaké and Takeda, 1970, Cymonomidae : 
Cymottomus valdiviae Lankaster, 1903, C. andamankus Alcock, 1905. C. indiens 1 hic. 1916, C. irifurcus 
Slebbing, 1920, C japonicus Balss, 1922. C. curvirosirls Sakai, 1965, C. aequilonius Dell, 1971, C. bai hamac 
Dell. 1971, C. detti Griffîn and Brown, 1976, C. umitakt Takeda, 1981. C. hakuhoae Takeda and Moosa. 1990. 

From ihis study : 

— Two new généra (PhyUotymoiinum and Elassopodus) and 11 new spccies of Cyclodorippoidea are herein 
described : Cyciodorippidac : Corycodus merweae. C devants. Xeina&oma rkheri , X. sakaii , Krangalangia 
or s rom, Ketamia handokoi, K. limatula. K. proxima, Genkaia keijii, Pfiyilotymoiinum crosnieri. Cymonomidae : 
Elassopodus s te lia tus. 

— Two species are resunected : Corycodus bouvieri Mile. 1916. from the synonymy of C. disjunetipes 
(Stebbing, 1910) and Krangalangia spinosa (Zarenkov, 1970) from lhe synonymy of K rostrata (Thle. 1916). 

— Four leclotypes are designated here for lhe following species : Corycodus disjunetipes , Xeinostoma 
eucheîr. Krangalangia rostrata. and Ketamia depressa. 

FTesenlIv, a total of 9 généra (7 Cyciodorippidac and 2 Cymonomidae) and 34 species (22 Cyciodorippidac and 
12 Cymonomidae) are known from lhe Indo-West Pacific. Ail these species are studied here except iho.se belonging 
lo the genus Cymottomus which will be ireated in a future publication. Kcys for families, généra and species are 
provided as well as illustrations for ail species. 


SOMMAtRE 


INTRODUCTION ......... 256 

Résumé des connaissances antérieures dans lindoouest-pacirque ..257 

Données nouvelles......258 

Origine dés collections et Méthodes de irava ij ....260 

Liste des stations .........261 

ÉTUDE SYSTÉMATIQUE .... 264 

Clef de détermination des familles de Cyclodorippoidea......264 

Famille des CYCLODORIPPIDAE Ortmann. 1892 ... 264 

Clef de détcrinination des sous-familles et des genres de Cyciodorippidac.265 











256 


M. TAVARES 


Sous-famille CYCLODORIPPINAE Ortmann, 1892 .. 

Genre TYMOLUS Slimpson, 1858 ... 

Clef de détermination des espèces actuelles du genre Tymolus 

Tymolus truncatus (tlile, 1916) .. 

Tymolus brucei Tavares, 1991 . 

Genre CORYCODUS A. Milite Edwards, 1880 . 

Clef de détenminalion des espèces du genre Corycodus ... 

Corycodus bullalus A. Milite Edwards. 1880 .■■ 

Corycodus disjunctipes (Stebbing, 1910). 

Corycodus bouvieri Ihle. 1916 . 

Corycodus merweae sp. .. 

Corycodus decorus sp. nov. ...*. 

Genre GENKAIA Miyaké & Takcda, 1970 . 

Clef de détermination des espèces du genre Genkam ..... 

Genkaia gordonae Miyaké & Takeda, 1970 .. 

Genkaia keijii sp. nov.>•—. 

Genre PHY LLOTY MOLINVM gen. nov. 

PhyUôtymoUnum crosnieri sp. nov. 

Sous-familie XEINOSTOMINAE Tavares, 1992 . 

Genre XEINOSTOMA Stebbing. 1920 . 

Clef de délermination des espèces du genre Xeinostoma .. 

Xeinostoma eucheir Stebbing. 1920 ... 

Xeinostoma sakaii sp. nov. .. 

Xeinostoma richeri sp. nov... 

Genre KRANGALANGIA Tavares, 1992 .. 

Clef de détermination des espèces du genre Krangalangia . 

Krangalangia rostrata (lhlc, 1916) ... 

Krangalangia spinosa (Zarcnkov, 1970).. 

Krangalangia orsiom sp. nov... 

Genre KETAMIA Tavares. 1992 .■■. 

Clef de détermination des espèces du genre Ketamia . 

Ketamia depressa (lhlc, 1916) ... 

Ketamia handokoi sp. nov... 

Ketamia linuitula sp. no' 1 .-. 

Ketamia proxi ma sp. nov.. 

Famille des CYMONOMIDAE Bouvier, 1897 ... 

Clef de détermination des genres de Cymonomidae . 

Genre ELASSOPODUS gen. nov. 

Elassopodus stellatus sp. nov. .. 

REMERCIEMENTS .... 

références bibliographiques. 


267 

267 

270 

271 

271 

272 

273 

274 
274 

276 

277 

279 

280 
281 
282 
282 

285 

286 
286 

. 288 
. 288 
. 290 
. 292 
. 293 
. 294 
. 295 
. 295 
. 296 
. 299 
. 300 
. 301 
. 301 
. 303 
. 303 
.. 305 
.. 306 
.. 307 
.. 307 
., 307 
.. 308 
.. 309 


INTRODUCTION 

L'ensemble des formes actuelles de Cyclodorippidae et de Cymonomidae est connu à ce jour par 13 genres et 
63 espèces, distribués dans les principaux bassins océaniques mondiaux, à une profondeur moyenne de 700 m. 

Dans l’océan Indo-Ouest-Pacifiquc, les Cyclodorippidae se trouvent représentés par 7 genres et especes. Les 
Cymonomidae. moins nombreux, comptent à l'heure actuelle 2 genres et 12 espèces. Le présent travail Lut partie 
d’une série (Tavares, 1991a. 1991b. 1992a, 1992b. 1992c) consacrée à la révision mondiale des Cyclodorippidae 


Source. MNHN. Paris 
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et des Cymonomidae. Il concerne les Cyclodorippidae indo-ouest-pacifiques dans leur totalité ainsi qu’un genre de 
Cymonomidae, et représente une approche systématique préliminaire à une étude plus complète sur la morphologie 
des Cyciodorippoidea et des considérations sur les affinités phylogénétiques entre les genres actuels de la 
superfamille. 


RÉSUMÉ DES CONNAISSANCES ANTÉRIEURES DANS L ! N DO-OUEST PACIFIQUE 

Nous rappelons ici. brièvement, l'historique de la nomenclature des Cyclodorippidae ci des Cymonomidae. Pour 
plus de détails, voir Tavares (1991a). Lorsque STIMPSON (1858 : 61) découvre le premier Tymolus et en fait la 
description, il l'inclut dans la famille des Dorippidae. Par la suite, un petit nombre de genres, très proches les uns 
des autres, ont été décrits dans les Dorippidae et, par conséquent, dans la section des Oxystomaia, groupement qui. 
alors, recevait les Dorippidae, les Calappidae el les Leucosiidac. ORTMANN (1892 : 552) fait un premier pas vers 
une classification plus naturelle du groupe : considérant que la section Oxystomaia renferme trois subdivisions : 
Calappinea. Leucosiinea et Dorippinea, U départage cette dernière en deux familles : Dorippidae McLeay, 1838, et 
Cyclodorippidae, créée par lui dans le même travail pour y accueillir le genre Cyciodorippe. Néanmoins, pour 
ALCOCK (1896 : 274). le genre Cyciodorippe "may belong to STTMPSON's genus Tymolus" : c’est pourquoi 
Alcock propose l’appellation de Tymolinae (= Cyclodorippidae Ortmann), dénomination qui sera utilisée par la 
plupart des auteurs. Bouvier (1897) fut le premier à s'apercevoir de l'existence, parmi les Dorippidae. de formes 
péditrèmes et sternitrèmes. Celte distinction allait s’avérer importante car elle apportait des justifications à la 
classification proposée par Ortmann. Bouvier (1897 : 4) place les sternitrèmes dans la sous-famille des 
Dorippinae, tandis qu'il range les formes péditrèmes parmi les Cyclodorippinae (= Tymolinae Alcock). Bouvier 
reprend donc le nom crée par Ortmann en ne lui donnant, cependant, qu’un statut de sous-famille. Dans le même 
ouvrage. Bouvier divise les Cyclodorippinae en deux Lribus : Cymonomae et Cyelodorippae, Malgré toutes ces 
réformes, Tymolus et les genres affines restaient dans la section des Oxystomaia. Gordon (1963 : 57) a montré 
que les Tymolidés avaient leur "place in the classification with or near Dromiacea” et qu'ils pouvaient être 
considérés au rang de famille, soil Tymolidac. Ainsi Gordon ressuscite les Tymolinae d'ALCOCK. Plusieurs 
auteurs ont suivi Gordon en utilisant le nom de Tymolidae el en incluant ceux-ci parmi les Dromiacea. Guinot 
(1977) démembre les Oxystomaia et abandonne cette appellation. Elle en sépare les formes péditrèmes comme 
constituants de sa section des Podolremata. En outre, pour GUINOT (1978 : 232), les "tymolidés ainsi que lous les 
Podolremata actuels autres que les Dromiacea. doivent être placés dans la sous-section nouvelle des 
Archaeobrachyura Guinot, 1977". GUINOT (1978 : 214) a élevé les Tymolidés au rang de superfamille. Plus 
récemment, Tavares (199 la) a relevé les caractères distinctifs entre les genres Tymolus et Cyciodorippe et montré 
que l'appellation Cyclodorippidae doit être préférée à celle de Tymolidae. 

Les Cyclodorippidae actuels sont représentés par 34 espèces, distribuées dans neuf genres {Tymolus Stimpson, 
1858 ; Corycodus A. Milne Edwards, 1880 ; Cyciodorippe A. Milne Edwards, 1880 ; Clythrocerus A. Milne 
Edwards & Bouvier, 1899 ; Xeinostoma Stebbing, 1920 ; Simodonppe Chace. 1940 ; Genkoia Miyaké & Takcda. 
1970 ; Krangalangia Tavares, 1992 ; Keiamia Tavares. 1992). Les Cymonomidae. un peu moins nombreux, 
renferment 22 espèces, incluses dans les seuls genres Cymonamus A. Milne Edwards, 1880, el Cymopoius 
A. Milne Edwards, 1880. 

Huit genres de Cyclodorippidae et un genre de Cymonomidae avaient été recensés dans l'océan Endo-Oucst- 
Pacîfrque. à savoir : 

1) Tymolus . récemment révisé par Tavares (1991b; 1992c). Ce genre compte actuellement six espèces dans 
!’Indo-Ouest-Pacifique (côte est de l'Afrique, Japon, mer de Chine méridionale. Indonésie et Australie) : 
T, japomeus Stimpson, 1858 ; T, uncifer (Ortmann. 1892) ; T. dromioides (Ortmann. 1892) : T. tnmpatus (Ibie, 
1916) ; T. similis (Grant. 1905) ; T. brucei Tavares (1991). 

2) Corvcodus, connu dans l’océan Indien par une seule espèce, C disjunctipes (Stebbing, 1910). Corycodus 
bolivien , décrit par ItlLE (1916a) d'après une femelle récoltée par la "Siboga” dans la mer de Sulu CSihoga". si. 95, 
5°43,5'N - 119°40’E), fut peu après considéré par ItlLE lui-même (1916b) comme synonyme de C disjunctipes 
(Stebbing). 
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3) Xeinostoma Stebbing, 1920, monospécifique. avec X. eucheir Stebbing, 1920, signalée dans l’océan Indien 

(BARN'ard, 1950 : Kensley, 1981b) et au Japon (Sakai, 1976). 

4) Cyclodorippe, créé par A. MILNE EDWARDS (1880) pour deux espèces américaines, a été ensuite divisé par 
IULE (1916b) en deux sous-genres : Cyclodorippe (Cyclodorippe) A. Milne Edwards. 1880, et Cyclodorippe 
(Cydortmannia) Ihle, 1916. 1HLE (1916) n’ayant pas désigné d'espèce-type pour le sous-genre Cydortmannia, 
Ta v ares (1991 ) a sélectionne Cyclodorippe uncifera Ortmann, 1892, comme 1 espèce-type de ce sous-genre. 

Pour IHLE (1916b), le genre Cyclodorippe comprenait huit espèces, deux d origine américaine . C 
( Cyclodorippe) antemaria A. Milne Edwards, 1880. et C. { Cyclodorippe) agassizi A. Milne Edwards, 1880. et six 
espèces indo-ouest-pacifiques : C. (Cydortmannia) uncifera Ortmann, 1892 ; C. (Cydortmannia) similis (Grant. 
1905) ; C. (Cyclodorippe) rostrata Ihle. 1916 ; C. (Cyclodorippe) ciepressa Ihle, 1916 ; C. (Cydortmannia) 
truncata Ihle, 1916. 

Par la suite, ZàRENKGV ( 1970) a décrit Cyclodorippe spinosa, regardé comme un synonyme de Cyclodorippe 
rostrata Ihle. 1916. par TàKEDA et MOOSA ( 1990). 

5) Cymommus, jusqu'à présent représenté dans la région par 11 espèces. 

6) Genkaia , monotypique, avec Genkaia gorépnae Miyakc & Takeda, 1970, connue seulement du Japon 
(MIYAKE & Takeda, 1970 ; TàKEDA, 1973a ; Sakai, 1976 ; Takeda, 1985). jusqu’à présent placé dans la famille 
des Dromiidae, 

7) Dans un travail tout récent, TA VA RES (1992a) a établi les genres : Krangalagia pour Cyclodorippe 
{Cyclodorippe) rostrata Ihle, 1916, et Cyclodorippe spinosa Zarenkov, 1970, et Ketanüa poui Cyt lodorippt 
(Cyclodorippe) depressa Ihle, 1916. 

ïl a également créé deux sous-familles à l'intérieur des Cyclodorippîdae : 1) Cyclodorippinae Ortmann, I89i,. 
pour Tymolus Stimpson, 1858 ; Cyclodorippe A. Milne Edwards, 1880 ; Corycodas A. Milne Edwards, 1880 ; 
Clythrocerus A. Milne Edwards & Bouvier, 1899 ; Simodorippc Chace, 1940 ; 2) Xeïnostominae Tavarcs, 1992 ; 
pour Xeitiosîàma Stebbing, 1920 ; Krangalangia Tavarcs, 1992 ; Ketamia Tavares, 1992. 

Au total, lesCyclodorippoidea n'éuiient connus dans l’océan Indo-0uesl-Pacitique que par 23 espèces actuelles, 
distribuées dans les sept genres suivants : Tymolus* Cory codas. Xeinostoma, Genkaia y Krangalangia, K c tamia et 
Cymonomus. 

Compte tenu des remaniements taxonomiques récents introduits par TaVares, la liste des espèces connues 
avant le présent travail est la suivante : 


CYCLODORIPPIDAE 
Tymolus japonicus Stimpson, 1858 
Tymolus uncifer (Ortmann, 1892) 

Tymolus dromioides {Ortmann, ! 892) 
Tymolus similis (Grant, 1905) 

Tymolus tnmeatus (Ihle, 1916) 

Tymolus brucei Tavarcs, 1991 
Corycadus disjunctipes (Stebbing, 1910) 
Xeinostoma eucheir Stebbing, 1920 
Ktimgülangia rostrata <Thle, 1916) 
Krangalangia spinosa (Zarenkov, 1970) 
Ketamia depressa (Ihle. 1916) 

Genkaia gordonae Miyaké & Takeda, 1970 


CYMONOMIDAE 

Cymonomus valdiviae Lankaster, 1903 
Cymonomus andamanicus Alcock. 1905 
Cymonornus indiens Ihle, 1916 
Cymonomus triftircus Stebbing, 1920 
Cymonomus japonicus Balss, 1922 
Cymonomas cunârasins Sakai. 1965 
Cymonomus aequibnüts Dell, 1971 
Cymonomus bat ha n me Dell. 1971 
Cymonomus delli Grill in & Brown, 1976 
Cymonomus urmiake Takeda, 1981 
Cymonomus hakuhoae Takeda & Moosa, 1990 


DONNÉES NOUVELLES 


Grâce à la richesse du matériel étudié ici, nous avons pu réviser toutes les espèces indo-ouest-paciliques 
connues de Cyclodorippîdae et de Cymonomidae (sauf celles du genre Cymonomus, qui feront l'objet d'une élude 
particulière, et quatre espèces de Tymolus qui ont fait l'objet d une publication précédente, 1 AVARES. 1991b). et 
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établir plusieurs taxons nouveaux. Ce travail nous a donné la possibilité de préciser les caractères qui séparent ces 
deux familles, de proposer des clefs dïdentiiication des familles, des genres et des espèces, de donner des diagnoses 
et des illustrations pour tous ies genres et toutes les espèces et, enfin, de préciser Faire de distribution géographique 
de plusieurs espèces. 

Les principales contributions que nous apportons à la connaissance des Cyclodorippoidea dans Flndo-Ouest- 
Pacifiquc sont résumées ci-après : 

1} Le genre Tymolus ayant été revu par Tav ares (1991b ; 1992c), seules deux espèces sont reprises ici : 
7. îruncatus (ïhle. 1916), donl le matériel-type est, semble-t-il, égaré, et T ' bfucei Tavares, 1991. qui connu 
uniquement de sa localité-type, sur la côte ouest d r Australie, est ici recensé pour la première fois au Vietnam, aux 
Philippines et en Indonésie. 

2) Le genre Corycodus est entièrement revu. Corycodus disjuncüpes (Stebbing) est restreint à Fesî de F Afrique, 
C\ bouvieri ïhle, 1916. des îles Sulu (5°43,5’N - ll9°40 r E), habituellement considéré comme synonyme de 
C. disjuncîlpes, est rétabli, Corycodus merweae sp. nov. et Coryüôdus décoras sp. nov., tous deux d'Afrique du 
Sud sont décrits et leur différences morphologiques par rapport aux trois autres espèces du genre (les deux 
mentionnées ci-dessus, plus C huilants A. Milne Edwards, 1880, des Caraïbes) sont relevées ; un lectotype est 
désigné pour C. disjunctipes, 

3) Nous adjoignons deux espèces nouvelles au genre Xeinostoma : l'une provenant des Philippines, X: sakaii , 
et Fautre de Nouvelle-Calédonie, X. richeri. Xeinostoma meheir, pour laquelle un lectotype a été choisi, connu 
uniquement dAfrique du Sud, voit sa distribution étendue à Madagascar. 

4) C, (Cyclodütippe) rosirata ïhle, 1916, et C. spinosa Zarenkov, 1970, appartiennent au genre Krangaiangia 
Tavares, 1992. L'examen des syntÿpes nous a montre que ces deux espèces sont bien distinctes et ne peuvent être 
mises en synonymie comme l'ont proposé TAKEDA et Moosa (1990). Une nouvelle espèce, K, orstom s décrite ici, 
constitue un troisième représentant pour ïe genre Krangaiangia. Un lectotype est choisi pour C. (Cyclodohppe) 
rosirata . 

5) Pour Cyciodorippc {Cyclodorippe) de pressa ïhle, 1916. nous avons précédemment créé le genre K e tamia 
(Tavares, 1992a) : un lectotype est désigné ici pour K depressa (ïhle). Le genre Këîamia reçoit en outre trois 
espèces nouvelles : K. handokoi , K. proxi ma. K . U manda. 

6) Le genre Genkaia Miyaké & Takeda, 1970, est transféré ici dans la famille des Cyclodorippidae, Genkaia, 
auparavant monotypique, est enrichi d une nouvelle espece, G , keijiL en provenance de Nouvelle-Calédonie. 

7) Un genre nouveau de Cyclodorippidae. Fhyilotytàüluuim, est établi pour une espèce nouvelle de Nouvelle- 
Calédonie, P. crosnieri. 

8) Un genre nouveau de Cymonomidac, Elassopodus, voisin de Cymopolus A, Milne Edwards, 1880 (genre 
américain), est établi pour une espèce nouvelle de Nouvelle-Calédonie, E stellatus. 

Les collections MUSORSTGM 2 et 5, Bigcal, Corail 2, el Karubar incluent quelques échantillons appartenant 
au genre Cyrrwnormes, dont Fétude en cours sera publiée ultérieurement. 

En résumé, deux genres nouveaux et onze espèces nouvelles de Cyclodorippoidea s'ajoutent aux sept genres et 
23 espèces connus auparavant dans Fïndo-Ouesi-Pacifique. Quatre lectoiypes ont été désignés pour les espèces 
suivantes : Corycodus disjuncîipes, Xeinostoma eucheir, Krangaiangia rosirata et Ketamia depressa. 


Liste des espèces de CYCLODORIPPIDAE et CYMONOMIDAË indo-ouest-pacifiques 

(les espèces étudiées dans le présent travail sont en caractères gras) 


CYCLODORlPPrDAE 
Tymolus japonicus Slimpson, 1858 
Tymolus undfer (Orlmann, 1892) 

Tymolus dr armai des '( Orlmann. J 892 ) 
Tymolus similis (Grant, 1905) 

Tymolus îruncatus (ïhle. 1916) 

Tymolus bruce i T avares, 1991 
Corycodus disjunctipes (Stebbing, 1910) 
Corycodus bouvieri Ïhle, 1916 


Corycodus merweae sp, nov. 

Corycodus décoras sp. nov. 

Genkaia gordonae Miyaké cl Takeda. 1970 
Genkaia keijii sp nov, 
Phyllotymolinum crosnieri sp, nov. 
Xeinostoma eucheir Stebbing, 1920 
Xeinostoma richeri sp. nov. 

Xeinostoma sakaii sp. nov. 

Krangaiangia rostraîa (ïhle, 1916) 
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Krangalangia orstom sp. nov. 
Ketamia de pressa (Ihle, 1916) 


Cymonomus indicus Itile, 1916 
Cymonomus irifurcus Stcbbing, 1920 


Ketamia handokoi sp. nov. 
Ketamia iimatula sp. nov. 
Ketamia proxima sp. nov. 


Krangalangia spinosa ( Zarenkov, 1970) 


Cymonomus japonicus Balss. 1922 
Cymonomus curvirostris Sakai, 1965 
Cymonomus aequilonius Dell. 1971 
Cymonomus bathamae Dell, 1971 


CYMONOMIDAE 


Cymonomus valdiviae Lankaster, 1903 
Cymonomus andamanicus Alcock. 1905 


Cymonomus délit Griffin et Brown. 1976 
Cymonomus umitake Takeda, 1981 
Cymonomus hakuhoae Takeda et Moosa. 1990 
Elassopodus s te llatus sp. nov. 


ORIGINE DES COLLECTIONS ET METHODES DE TRAVAIL 


Les collections étudiées ici proviennent de ; 

— Madagascar : récoltes par A. Crosnier en 1973 (Crosnier & JouaNNIC, 1973) ; 

_ philippines : Musorstom 1, en 1976. MUSORSTOM 2. en 1980, et MUSORSTOM 3. en 1985 (FOREST, 1981. 

1986, 1989); 

— Indonésie : Karubar, en 1991 ; 

— îles Chesterfield : MUSORSTOM 5, en 1986 (Richer de Forges, Laboute & MENOU. 1986) ; CORAIL 2, en 

1988 ((Richer de Forges et al .. 1988) ; 

-Nouvelle-Calédonie : LAGON, de 1984 à 1989 ((RiClIER de FORGES, 1991) : Biocal, en 1985 (Levi, 1985) ; 

MUSORSTOM 4. en 1985 (RICHER de FORGES, 1986) ; ChaLCaL 2, en 1986 (Richer DE Forges, 

Grandperrjn St Laboute, 1987) : SMIB 6, en 1990 ; 

_ îles Loyauté ; MUSORSTOM 6, en 1989 (RlCHER DE FORGES & LABOUTE, 1989). 

Nous y avons ajouté quelques récoltes faites par les expéditions de la "Siboga , en 1899. auparavant étudiées 
par IHLE < 1916a). et de C Aibatross', en 1908. du matériel rassemblé par les navires russes "Orlik", en 1960, au 
Vietnam, et "Vytiatz" sur la côte ouest d’Australie, deux récoltes faites par Raoul SERÈNE en Indonésie, au cours 
des expéditions Rumphius 1, en 1973 (SerÈne, Romimowtarto & Moosa. 1974), et Rumpihus IV, en 1975, 
ainsi que des récoltes faites par le navire australien "Soela", en 1984, sur la côte nord d’Australie, et d autres faites 
lors de la campagne Cidaris 1 organisée par la Jantes Cook University, en 1986, au large de la Grande Barrière de 
Corail. 

Au cours de notre étude, nous avons, par ailleurs, fait appel aux collections de divers musées, dont les 
abréviations, utilisées dans les listes de matériel examiné, sont : 


BM = The Naturul History Muséum (British Muséum), London. 

MCZ = Muséum of Comparative Zoology, Massachusetts. 

MNHN = Muséum national d'Histoire naturelle, Paris. 

MZUM = Musée zoologique de l'Université de Moscou. 

NSMT = National Science Muséum. Tokyo. 

NTM = Northern Territory Muséum of Arls and Science. Darwin. 

QM - Queensland Muséum. Brisbane. 

SAM = South Ahrican Muséum, Cape Town. 

USNM = National Muséum of Naturel History, Smilhsonian Institution, Washington. 
ZMA = Zoologisch Muséum, Amsterdam. 


Les abréviations employées dans les listes de slnlions et de matériel examiné sont : St. = station, CC et CH = 
chalut à crevettes à panneaux. CP = chalut à perche. DC = drague Charcot, DE = drague épibenthique, DR = drague 
à roche. DW = drague Waren. 


Source : MNHN. Paris 
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A l'exception de doubles déposés au National Muséum of Natural History à Washington et de spécimens, 
récoltés en Indonésie, envoyés au Rusai Pend inan dan Pengembangam Oseanologi, Jakarta, notre matériel est 
déposé au Muséum national d’Histoire naturelle, à Paris. 

La terminologie utilisée pour désigner les différentes structures de la carapace est indiquée sur la représentation 
schématique {d'après Ta v ares, 1991b) d'un cycïodorippidé (fig. 1), Sauf indication contraire, les mesures données 
pour les spécimens correspondent respectivement à la longueur {rostre inclus) et à la largeur maximales de la 
carapace, exprimées en millimètres (mm). 


bord fronto-orbitaire 



LISTE DES STATIONS 


Madagascar. — N.O. "Vauban" 

Chalutage, 8.IU972. I5°21E * 46°12,5 E, 150 m : A', eucheir. 
Dragage, 24.2.1973, côte ouest, vers 1 S°50'S, 90-140 in : K. proxima 
Station CH 84, 1.8.1973, 12°40,2S - 48°18’E, 190-185 m : X. eucheir. 
Dragage, 1.8.1973, 12 D 40’.5 - 48 g i8'E, 205-185 m : X. eucheir. 
Dragage 2, 1 U 0.1975, 12°38,5'S - 48°16,5’E, 240 m : X. eucheir 

Japon. — N.O. "Getikaia" 

Station 415,32°48,8'N - 128°48,65’E, 68 m : G. gordonae. 

Vietnam. — N.O. "Orlik" 

Station 2 (31). 1960. 14°47,5’N - 109°42’E, 305 m : T brucei. 

Station 4 (33), 1960, 15°07'N - 109°42.4’E, 300 m : T. brucei. 

Station 5 (34), 1960, 15°17.5'N - 109 <J 42.4’E, 350 m : T brucei 


Source. MNHN. Parts 
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Philippines. — Musorstom 1 

Station 51,25.3.1976. I3°49,4'N - 120°04.2'E. 200-170 m : X. sakaii. 

Musorstom 2 

Station DR 33. 24.11.1980, 13°32.3'N - i21°07.5E, 137-130 m : K. depressa. 

Musorstom 3 

Station CP 106. 2.6.1985, 13°47'N - 120°30.3'E, 668-640 m : K. roslrata. 

Indonésie. — Expédition Rumphius 
Station V-l, 10.1.1973, 03°16,30’S - 129°08,05’E : X. sakaii. 

Dragage, 1975, lies Moluques {Amboine), 15-20 ni : K. limatitla. 

Karurar 

Station DW 13. 24.10.1991.05 û 26'27" S - 132°37'48"E. 393-417 m : K. rostrata. 

Station CP 15. 24.10.1991, 05°1T38"S - 132°41 , 07"E, 214-221 m : K handokoi. 

Station CP 20. 25.10.1991,05° 16'30 n S - 132°58'36"E, 768-810 m : T. brucei. 

Station CC 21, 25.10.1991, 05°!6'25"S - 133°00'20"E, 688-694 m : K. rostrata , T. brucei. 
Station CP 35. 27.10.1991, 06 o 07’22"S - 132“44'43"E, 390-502 m : T. brucei. 

Station CP 38. 28.10.1991, 07°38'41"S - 132°27 , 29"E. 666-620 m : K. rostrata. 

Station CC 57. 31.10.1991. 08°15'48"S - 131 a 53 , 43 ,, E. 603-622 m : T. brucei. 

Station CP 59. 31.10.1991. Ü8 o 20'0PS - 132 c l l'OT'E. 405-399 m : T. brucei. 

Station CP 62. 01.11.1991, 09°02T0’'S - 132°42’23 n E. 245-251 m : T. brucei. 

Station CP 71.02.11.1991, 08°39'39"S - 131 Ü 44'12”E, 477-480 m : T. brucei. 

Siation CP 73. 02. 11.1991. 08 o 2946"S - I31°33’25"E, 854-840 m : T. brucei. 

Station CP 91.05.11.1991, 08°44'54' , S - 131°05’22"E, 884-890 ni : T. brucei. 

Australie. — N.O. " Soela ". Cruisc 0184 
Station NWS-38, 30.1.1984, 18°52.2'S - i 16°1 l.rE. T/12, 458 - 456 m : T. brucei. 

Station NWS-57. 3.2.1984, 17°30.l'S - ! 18°28.9’E, T/33. 504-506 m : T. brucei. 

Station NWS-60. 1984. 19°25,2'S - 119°ll.8’E, 352-360 m : T. brucei. 

ClDARIS I 

Station 5-3, 7.5.1986. 18*08,34'S - 147°58,60’E. 1107-1091 m : K. spinosa. 

Station 9-3, 7.5.1986. 18°10,56’S - 148°21,6rE, 1109-1110 m : K. spinosa. 

Station 11-3.8.5.1986, 18°09,12'S - 148°31.24‘E. 1103-1115 m : K. spinosa. 

Station 15-3. 9.5.1986, 17°45,49'S - !48°37,52’E, 945 m : K. spinosa 
Station 16-3, 10.5.1986. 17°47,01'S - 148° 13.44'E, 1141-1102 m : K. spinosa. 

Station 20-3. 10.5.1986. 17°46,53'S - 147°48.82'E, 1224-1223 m : K spinosa. 

Station 24-3. 11.5.1986, 17°22,99‘S - 147°48.29'E. 1187-1200 m : X. spinosa. 

Station 47-2, 16.5.1986, 17°51,76'S - 147*07,95'E. 503-479 m : K. spinosa. 

Iles Chesterfieid. — Musorstom 5 

Station CP 268. 9.10.1986, 6h37, 24°44.70 S - 159°39,20'E, 280 m : X. richeri. 

Station DW 274.9.10.1986. 15h3l. 24 D 44,83'S - 159°41’E. 285 m : K. depressa. X. richeri. 
Station CP 275. 9.10.1986, 16h33, 24°46,60'5 - 159°40,30'E, 285 m : X. richeri. 

Station DW 277, 10.10.1986, 6h27, 24°10,60'S - 159°34.90 r E, 270 m : X. richeri. 

Station DW 281. 10.10.1986, llli02. 24°10,54’S - 59°34,32'E, 272 m ; X. richeri. 

Station DW 288. 10.10.1986. 17h2i, 24°04.80’S - l59 e 36,80’E, 270 m : X. richeri. 

Station CP 289. 10,10.1986. 18ti58, 24*01.50'S - 159°38,40'E, 273 m : X, richeri. 

Siation DW 302, 12.U). 1986, 7h45. 22°10 r S - 159°23,30'E, 345-360 m : K. depressa. 
Station DW 304, 12.10.1986. I0h04, 22° 10,34'S - 159 0 25,51’E. 385-420 m : K. depressa. 
Station DW 313. 13.10.1986, 8h28, 22°24.31'S - L59°32,53’E. 780-930 m : K. spinosa. 
Station CP 323, 14,10.1986, 9h35, 21 e 18,52'S - 157°57,62'E, 970 m : K. spinosa. 

Station CP 324, 14.10.1986, 12h20. 21 <, l5,0l'S - 157 D 5t,33'E, 970 m : K. spinosa. 

Station DW 335, 15.10.1986. 14h54, 20°03,24'S - 158°45.35'E. 315 m : P. crosnieri. 


Source. MNHN. Pans 
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Station DW 336, 15.10.3986. 16h26. 19 D 55,80'S - t58°38,90’E, 350 m : P crosnieri. 

Station DW 350, 17.10.1986, I6h45. I9°34’S - 158°35,30’E, 280 tn : P. crosnieri. 

Station DW 353, 18.10.1986, 6639. 19°26,50'S - 158°40,40'E, 290 m ; P. crosnieri. 

Station DC 376. 20.10.1986, 16hl2, !9°51.10'S - 158^29,80‘E, 280 m : P. crosnieri. 

Station CC 390. 22.10.1986, 18h45. 21°00,90 , S - 160°50,30'E, 745*825 m : K. spinosa. 
Corail 2 

Station DE 13. 21.7.1988. 21°02,77'S - 160°05 , E. 700 m : K. spinosa. 

Station DE 14, 21.7.1988, 21°00,69'S - Ï60 0 57,18'E. 660 m : K. spinosa. 

Station DE 15, 21.7.1988, 20 C, 50,72’S - 160‘’55,76 E. 590 m : K. spinosa. 

Nouvelle-Calédonie. — Lagon 

Station 190. 14.9.1984, 22°02.1S - 165 e 57.3 , E, 135-150 m : G. keijii. 

Station 500. 4.3.1985. 19°04,3'S - 163°30.5 , E. 225 m : P. crosnieri . 
biocal 

Station CP 30. 29.8.1985. 8h20, 23°08.44'S - I66°40,83'E, 1140 m : K. spinosa. 

Station DW 33, 29.8.1985. I9h 18. 23 o 09,71'S - 167 c 10,27 l E. 675 m : K. spinosa. 

Slalion DW 36. 29.8.1985. 23h26, 23°08,64’S - 167° 10.99'E, 650 m : K. spinosa. 

Station DW 44, 30.8.1985. 15h33, 22 8 47.30'S - 167°14,30 , E, 440 m : K depressa. 

Station DW 46. 30.8.1985, 19h52, 22 a 53,05'S - !67°I7,08'E, 570 m : K. spinosa. 

Station DW 51, 31.8.1985, 21h50, 23°05,27'S - 167°44.95'E. 700 m : E sleltaius.K. spinosa. 

MUSORSTOM4 

Station DW 163, 16.9.1985. 7h47, L8°33.80'S - 163°11,50'E, 350 m : P crosnieri. 

Station CP 169, 17.9.1985, 6h55, 18°54.03'S - 163°11,20 , E, 600 m ; K. spinosa. 

Station CP 170, 17.9.1985. 8h23, 18°57.00’S - 163°12,60’E, 485 m : K spinosa. 

Slation CC 175. 17.9.1985. 15h47. 18°59,30'S - 163°17,50’E, 370 m : P crosnieri. 

Staiion DW 186. 19.9.1985, 6h 15. 19°07.20'S - I63°29,70'E, 205 m : P, crosnieri 
Chaixal 2 

Station DW 72, 28.10.1986, 7h34. 24°54.50 , S - 168*22,30^, 527 m : E. stellatus. 

SMIB 6 

Station DW 117, 2.3.1990, 18°59,40’S - 163 C, 25.40 E. 290 m : P crosnieri. 

Iles Loyauté. — MUSORSîom 6 

Station DW 391, 13.2.1989. 61H3, 20°47,35’S - 167°05,70 r E, 390 m : X. richeri. 

Station DW 397, 13.2.1989, 17h05. 20°47,35'S - 167 o 05,i7E. 380 m : X. richeri. 

Station DW 399, 14.02.1989. 7h32. 2Û°4i,80'S - 167°00,20E, 282 m : X. richeri 

Slation DW 406, 15.02.1989, 6h26. 20 C 40,65'S - 167°06.80‘E, 373 m : X. richeri. 

Staiion CP419, 16.2.1989, I0hl7, 20°4I,65'S - 167°Û3,70'E. 283 m : X. richeri. 

Station CP 438. 18.2.1989, 17h55, 20 a 23’S - 166°20,I0'E, 780 m : K orstom. 

Station DW 451, 20.2.1989. 8h27, 20°59’S - 167°24,50 E. 330 ni : X richeri. 

Staiion DW 453, 20.2.1986, 9h33, 21°00,50‘S - 167*26,90^, 250 m : X. richeri. 

Station DW 479, 22.2.1989, 15h23. 21°09,13'S - !67 0 54.95 r E, 310 m : X, richeri. 

Station DW 480. 22.2.1989. 15649, 21°08,50'S - 167°55.98'E. 380 m : K. depressa. 

Slation DW 485, 23.02.1989, 12614. 21 Ü 23,48'S - 167°59.33 T E. 350 m : X. richeri. 

Wallis et Futuna. — Musorstom 7 

Station DW 527, 14.5.1992, I3°24,01'S - I76°I4,06'W. 540-560 m : K. orstom. 

Station DW 540. 17.5.1992, 12°26,07'S - 177 Û 28.04'W, 700 m : K orstom. 

Slalion CP 552, 18.5.1992, 12°15,07S - 177°27.08W, 786-800 m : K. orstom. 

Station DW 560. 19.5.1992. 1 l û 47,00'S - 178°20,00’W, 697-702 m : K. orstom. 

Station CP 564, 20.5,1992, ll o 46.0[’S - 178°27.04'W, 1015-1020 m : K spinosa 
Station CP 565, 20.5.1992. 11 C 47.04'S - I78*25.03'W. 900 m : K spinosa 


Source MNHN. Paris 
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Station CP 567. 20.5.1992. 1 l°47,00'S - 178°27.03 W. 1010-1020 m : K. spinosa 
Siation DW 586, 22.5.1992, 13 a 10,07'S - 176°13,01'W. 510-600 m : K, orstom. 
Station DW 626, 29,5.1992, ll a 53.06'S - 179°32,00’W, 597-600 m : K, orstom. 
Station CP 627, 14.5.1992, 11 Û 54,02 S - 179°31.04'W, 597-600 m : K. orstom. 
Siation DW 631, 14,5.1992, U°54.00’S - 179°31,06 r W, 600 m : K. orstom. 


ÉTUDE SYSTÉMATIQUE 

Clef de détermination des familles de Cyciodorippoidea 

__ Carapace à contour subcirculaire ou subpcntagonale. Orbites toujours présentes. Yeux 

orientés (sauf chez Tymolus) dans un sens perpendiculaire par rapport à l'axe de la 
carapace. Exopodite des Mxp3 portant rarement un flagelle. Généralement, endostome 
allongé en gouttière rétrécie vers l'avant, atteignant le bord frontal de la carapace (type 
oxystomc). Pleurites thoraciques au niveau de P2 et P3 toujours recouverts par la carapace. 
Spermalhèquc se traduisant extérieurement par un simple ouverture à l’extrémité du sillon 
sternal 7/8....Cyclodorippidae 

— Carapace à contour subquadraiique. Orbites absentes. Yeux toujours orientés dans un sens 
longitudinal par rapport à l'axe de la carapace. Exopodite de Mxp3 portant toujours un 
flagelle. Endostome assez court. Pleurites thoraciques au niveau de P2 et P3 aparaissant 
toujours à découvert. Stemite 8 chevauchant partiellement le sternite 7 au niveau de la 
spermathèque. en ménageant une sorte de poche située à l'extrémité du sillon sternal 7/8 ... 

...Cymonomidae 


Famille CYCLODORIPPIDAE Ortmann. 1892 

Cyclodorippidae Orlmann, 1892 : 552. 

Tymolinae Alcock, 1896 : 274 (pro parte). 

Cyclodorippae ■ BOUVIER, 1897 ; 7. — A. MIL.NE EDWARDS & BOUVIER, 1899 : 16. 17 ; 1902 ; 84. 

Cyclodorippidae - STEBB1NG, 1920 : 242. — MANNING & HOLTHUIS. 1981 ; 28. — AhKLE & KlM. 1986 : 39. — SOTO, 
1986 : 15. — Takeda & Moosa. 1990 : 55, — Ta VARES, 1991 a : 626 ; 1991b : 440 ; 1992a ; 509 : 1992b : 75 ; 
Î992c : 201. 

Donppidac - SCHMllT, 1921 ; 185 <pro pane). — RatiibUN, 1937 : 75 (pro parte). — CtlACE, 1940 : H) {pro parte). — 
Barnard, 1950 : 387 (pro parte). — SHIKAMA. 1964 : 164. — Williams, Mccuoskey & Gray. 1968 : 42 (pro parte). 
— Zarenkov, 1970 : 460. — Lemaître, 1984: 428 {pro pane). — Garth, 1991 : 125 (pro parte). 

Tymolinae - Balss, 1922 : 1 ! 6 ; 1957 : 1609 {pro pane). — Sakai, 1965 : 18. — Glaessnf.R, 1969 : 492 ( pro parie). - 
GORDON, 1963 : 57. — STEVCIC, 1971a : 82. — GUINOï. 1978 : 243 ; 1979 : 129 (pro parte). 

Tymolidae - Gordon. 1963 : 57 (pro parte).— Stevcic. 1971a : 82 {pro parte) ; 1971b : 336 ; 1971c : 190. — TaKEDA, 
1970 : 195, 206 ; 1973a : 24 ; 1973b : 75 ; 198L : 36 (pro parte). — MtYAKE & Takeda , 1970 : 26. — WRIGHT & 
Collins, 1972 :33. — Serène, Romimohtarto & Moosa, 1974: 18. — Collins & Morris. 1976 . 109. ~ Sakai. 
1976 : 32 {pro parte) ; 1985 : 334. — GU1NOT, 1978 ; 243 (pro pane); 1979 : 129 {pro parle). — SEREne &VaDON. 
1981 ; 121. — KENSLEY, 1981a : 37 (pro parte). — Abele & FELGENHAUER, 1982 : 316. — TaKEDA & TüMTOA. 1984 : 
43. _ Williams, 1984 : 259. — Tomida, 1985 : 56. — D,aj & Yang. 1986 ; 30. — SCHRAM, 1986 : 308. — 
WiCKSTEN, 1986 : 364. — Briggs, Fortky & Clarkson, 1988 : 199, 200. — Hlndrjckx, 1990 : 42. — Ja mi ES on & 
Tudge, 1990 ; 348. 

Tymoloidea - GUINOT. 1978 : 241-243. - RicE. 1981 : 1009. — Gl.aessNER, 1980 : 171. -- HKNDRICKX, 1990 : 42, — 
Jamieson & Tudge, 1990: 348. 

Cymonomidae - Kensley, 1981 b : 60 (pro parte). 

Tymolide - GLAESSNBR & SECRETAN, 1987 : 11. 


Source. MNHN ; Paris 
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Clef de détermination des sous-familles et des genres de CYCLODORIPPIDAE 

(les genres présents dans l'Indo-Ouest-Pacifique soni en caractères gras) 

1. Abdomen femelle de six ou sept segments très élargis par rapport à la - largeur de la 
carapace, bombés et avec les bords incurvés vers le bas. PI i présents ou absents : PI 2-5 
s'articulant sur la face ventrale des segments abdominaux {fig. 5e-f). Abdomen mâle de 5 
ou 7 segments. Largeur du bord fronto-orbitaire supérieure ou inférieure (chez, Tymolus et 
Corycodus) à la moitié de la largeur maximale de la carapace. Propode et dactyle des 

péréiopodes 2 et 3 sans rangées de soies ventrales et dorso-extemes. 

....... subfam. Cyclodorippinae (2) 

— Abdomen femelle de six ou sept segments très courts et étroits par rapport à la largeur de 

la carapace. Pi 1 toujours présents, uniramés et vestigiaux, articulés ventrale ment. PI 2-5 
s'articulant sur les extrémités latérales des segments abdominaux (fig. 5a-d), Abdomen 
mâle de 5 ou 6 segments. Largeur du bord fronto-orbitaire toujours supérieure à la moitié 
de la largeur maximale de la carapace. Propode et dactyle des péréiopodes 2 et 3 ornés 
chacun de deux rangées de soies assez longues, l'une située sur leur face ventrale, l’autre 
sur la face dorso-exteme... subfam. Xeinostominae (8) 

2. Exopodite des Mxp3 pourvu d'un flagelle... 3 

— Exopodite des Mxp3 dénué de flagelle..... 4 

3. PI 1 absents chez la femelle. Exopodite des PI 2-5 foliacé. Sternites thoraciques 6-7 

contigus .. Phyllolymolinum (p. 285) 

— PI 1 présents, uniramés et vestigiaux. Exopodite des PI 2-5 comme d'ordinaire. Stemite 

thoracique 7 chevauchent une partie du stemite 6. Genkaia (p, 280) 

4. Antennes plus courtes que la moitié de la longueur maximale de la carapace, Article 2+3 

des antennes valviformc ........ 5 

— Antennes plus longues que la moitié de la longueur maximale de la carapace. Article 2+3 

des antennes cylindrique . 6 

5. Carapace subpentagonale, extrêmement renflée et épaisse. Abdomen femelle de 7 seg¬ 

ments. Doigt mobile des chélipèdes assez grcle, armé sur la face interne d'une série 
d’épines longues et aiguës ... Corycodus (p. 272) 

— Carapace subcirculaire, peu renflée. Abdomen mâle de 5 segments, abdomen femelle de 

6 segments. Doigt mobile des chélipèdes légèrement aplati, orné sur la face interne de 
soies courtes et denses ..... Ctythrocerus 

6. Ornementation de la face dorsale de la carapace plutôt faible, constituée par des saillies 
(latérales, hépatiques et ptérygostom iennes) et des nodosités prologaslriques peu marquées 

........ 7 

— Ornementation de la face dorsale de la carapace très accentuée : surface régulièrement 

recouverte de gros granules et d’épines à sommet tronqué ... Simodorippe 

7. Largeur fronto-orbitaire nettement inférieure à îa moitié de la largeur maximale de la 

carapace. Yeux rétractiles, alignés dans un sens longitudinal par rapport à la longueur de la 
carapace ..... 1 y mot us (p. 267) 

_Largeur fronto-orbitaire supérieure à la moitié de la largeur maximale de la carapace. Yeux 

orientés dans un sens perpendiculaire à l'axe longitudinal de la carapace . Cyctodorippe 

8. Front très court avec une encoche médiane, ne dépassant pas le niveau des dents 

exorbitaires. Abdomen femelle de 7 segments.. Ke tamia (p. 300) 

_ Front proéminent, triangulaire ou semi-circulaire, sans encoche médiane. Ahdomcn 

femelle de 6 segments ...... 9 


Source. MNHN. Péris 
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Fig. 2. — Les genres îndo-ouesL-pacifique s de la famille des Cyclodorippidae et des Cymonomidae (genre Cy mono mus 
exclu). 

a-f : Vue dorsale de la carapace, a, Tymollis jctpomcus Stimpson, 1858, (5 10,4 x 10*3 mm, Hakodate, Japon (USNM 
45^44) ; b + Corycpdus disjuncîipçg (Stebbing, 1910), localité imprécise (cliquettes mélangées. Cape Natal, Cape 
Vidal, et Umhloti River) ; 9 conservée à l'état sec (SÂM) ; c, Xetnostoma euchelr Stebbing, 1920, Afrique du Sud t 
Cape Vidal, 144 m : 6 lectotype (abdomen et pâlies détachés) 6,6 x 7,7 mm (BM 1928.12 J J 95-196) ; d, Genkaîa 
keïjii sp, nov., Nouvelle-Calédonie, Lagon, st 190, 22 â 02,l S - 165 P 57,3'E, 135-150 m ; 9 holotype 3,9 x 4 mm 
(MNHN-B 24619) ; e, Krangalangîa rostratu (Ihlc, 1916), "Siboga\ si. 267, 5°54 S - 152 Q 56,7 1 E : 9 paraleciolype 
5 mm de long (avec le bord faléral de la carapace endommagé) (ZMA De 100793) ; f, Keiamia depressa (Ihîe, 1916), 
11 Sibpga\ sl. 260, 5°36,5'S - 132 0 55,2'E,; 9 paraleclotype 3 x 3,5 mm (ZMA-De 102973). 
g h : Vue d'ensemble, g, Phxüotymotînum crosnieri gen, nov., sp. nov., Nouvelle-Calédonie, MUS ORSTOM 5. 
si. DW 350, 19°34,00 < S - Ï58 D 35,30 k E, 280 m : 9 pararype 5 x 6,2 mm (MNHN-B 24684); h, Elassopodus stellatus 
gen. nov., sp. nov., Nouvelle-Calédonie, Biocal, st. DW 51, 23°05,27'S - 167 0 44 t 95'B, 700 m : 9 holotype 6,5 x 
5,5 mm (MNHN-B 24620), 


Source : MNHH Paris 
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9. Front trilobé se terminant par une avancée rostrale triangulaire très proéminente. Orbites 
peu profondes, leurs bords supérieur et inférieur mal délimites. Dactyle des P2 et P3 

comprimé dorso-vcnlralemem. Dernier segment abdominal foliacé. 

..—... Krangalangia (p. 294) 

— Front semi-circulaire, bordé par une rangée de petites dents. Orbites profondément 
creusées, leurs bords supérieur ei inférieur bien délimités. Dactyle des P2 et P3 comprimé 

latéralement. Dernier segment abdominal très étroit environ 3 fois plus long que large. 

. Xeinostoma (p. 288) 


Sous-famille CYCLODORIPPÜ9AE Orimann. 1892 

Fig. 2-5 

Cyclodorippidae Orimann. 1892 : 552. 

Cyclodorippinae - Tavares, 1992a : 514. 


Description. — Largeur du bord fronto-orbitaire supérieure ou inférieure (chez. Tymolus et Corycodus) à la 
moitié de la largeur maximale de la carapace. Propode et dactyle des péréiopodes 2 el 3 ornes de soies ordinaires. 
Abdomen femelle formé de six ou de sept segments, tous élargis par rapport à la carapace; dernier segment en 
forme de calotte semi-circulaire. Chez la femelle, pléopodes 1 généralement absents ; pléopodes 2-5 articulés 
ventralemenl et pourvus de longues soies. Abdomen mâle formé de cinq ou de sept segments. 

GENRE-TYPE. — Cyclodorippe A. Milne Edwards. 1880. 

Genres inclus. — Tymolus Stimpson. 1858, Cyclodorippe A. Milne Edwards, 1880, Corycodus A. Milne 
Edwards. 1880, Ctythrocerus A. Milne Edwards & Bouvier, 1899, et Simodorippe C'hace, 1940, 

Distribution. — Les Cyclodorippinae englobcru cinq genres, dont trois sont exclusivement américains 
(Cyclodorippe, Ctythrocerus et Simodorippe). Corycodus est représenté à la fois dans I'Indo-Ouest-Pàcifique (quatre 
espèces) et dans l'océan Atlantique (une espèce). Seul le genre Tymolus est entièrement indo-ouest-pacifique 
(fig. 3). Distribution bathymétrique ; 50-890 m. 

Remarques. — Tavares (1992a) reconnaît chez les Cyclodorippidae, deux lignées évolutives distinctes, qui 
s'expriment principalement par le type de protection de la ponte, ci les distingue comme deux sous-familles : les 
Cyclodorippinae Orimann, 1892, el les Xeinostominae Tavares, 1992. 

Chez les Cyclodorippinae, les segments abdominaux, assez calcifiés, sont toujours irès bombés, avec les bords 
incurvés vers le bas. et le dernier segment (6+7) est en forme de calotte senti circulaire. Cette sorte de chambre 
incubatrice semble compenser l'absence de la vraie cavité stemo-abdominale qui existe chez les Crabes vrais 
Heteroiremata Guinoi, 1977, et Thoracotremata Guinot. 1977. Chez la femelle, on observe aussi une tendance vers 
la réduction du nombre de pléopodes (le premier pléopode est toujours absent ; le pléopode du somite 5 peut 
manquer), de leur taille et de leur calcification. 

Pour les caractéristiques de la deuxième voie évolutive chez les Cyclodorippidae, voir ci-après le chapitré 
consacré à la sous-famiile des Xeinostominae. 


Genre TYMOLUS Stimpson. 1858 


Tymolus Stimpson, 1858 : 163. 

Tymolus ■ Ortmann, 1892 : 559, — Alcock. 1896 : 274. — Shikama, 1954 : 71. — Bai.ss, 1957 : 1609. — Gordon, 
1963; 53. — GLAESSNER. 1969 ; R492. — Stevcic, 1971a ; 75. - TakEDa . 1973b : 82. — SAKAI, 1976 : 32. — 
Guinot, 1978 : 243 : 1979 ; 129. — Abele & FelGKNHauer 1982 ; 316. — Takeda & Tomida, 1984 ; 43. —Tomida, 
1Q85 ; 56, — Tavares. 1990 : 627 ; 1991b : 442 ; 1992a : 509 ; 1992c : 201. 
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Fig. 3. — Distribution géographique des genres de Cyclodorippidae et de Cymonomîdae dans l'océan indo-ouesi-pacifique 
(à l'exclusion du genre Cynwnomus) : (D Corycodus, @ Elassopodus gen. nov., ^ Genkaia, B Ketamia, 
© Krangalangia, Phyllolytnolinum gen. nov., Q Tymolus, # Xeinosloma. 


Cyciodorippc {proparie) - ORTMANN, 1892 : 559. — ALCOCK, 1896 : 274. - IlILE, 1916 : 128. SAKAI, 1976 . 32. 

ABF.LE & FelGENHAÜER, 1982 : 316. — AbFXU &. KlM, 1986 ; 39 (non Cyciodorippc A. Milnc Edwards. 1880). 
Cymonomops Alcock, 1894 : 406 [espèce-type par monotypic : Cymonomops glaucomma Alcock, 1894], 

Cymonomops - ALCOCK, 1896 : 274, 286 ; 1905 : 572. - Grant, 1905 : 315. 

Cyclodorippe ( Cyclortmannia } lhlc, 1916 : 128 [espèce-type : Cyciodorippc uncifera Ortmann, 1892, par sélection par 
' Tavares, 1991b : 442], 


Description. — Carapace à contour subc titulaire. Face dorsale de la carapace séparée des flancs par des limites 
indistinctes. Front découpé en quatre dents ou tronqué. Largeur fronto-orbitaire inférieure à la moitié de celle, 
maximale, de la carapace. Pédoncules oculaires rétractiles, courts, orientés longitudinalement par rapport à l'axe de 
la carapace. Avancée de l'endostome en forme de gouttière, plus étroite vers l'avant, atteignant le bord frontal de la 
carapace. Exopodite des premiers cl deuxièmes maxillipèdes avec un flagelle réduit, celui des troisièmes 
maxillipèdcs dénué de flagelle. Dactyle des P2 et P3 comprimé dorsovenlralement. Abdomen femelle formé de six 
segments. Piéopodcs articulés sur la face ventrale des segments 2-5. Abdomen mâle formé de cinq segments. 


ESPÈCE-TYPE. — Tymolus japonicus Stimpson, 1858, par monotypie. Genre masculin. 


Espèces incluses. — Tymolus renferme six espèces actuelles : T. japonicus Stimpson, 1858 ; T. uncifer 
(Ortmann. 1892) ; T. dromioidm (Ortmann, 1892) ; T. iruncatus (Ihle, 1916) ; T. similis (Grant, 1905) ; T. brucei 
Tavarcs, 1991, et trois espèces fossiles, toutes du Miocène du Japon (Tavares, 1992b) : Tymolus kamadai t 
Imaizumi, 1952 ; Tymolus ingens t Takeda & Tomida, 1984 ; et Tymolus itoigawai t Takeda & Tomida, 1984. 


Distribution. — Genre entièrement indo-ouest-pacifique, entre 50-890 m. 


Source : MNHN. Paris 
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Fig. 4 a, c, e . — Bord frontal de la carapace : a, Xeinosloma euchetr Stebbing. 1920, 12°40'S - 48 0 18E, ? !î x 5,5 mm 
(MNHN-B 24596) ; c, Krangalangia rosirai a (Ihle, 1916), Nouvelle-Guinée, " Siboqa ", st, 267 , 5 0 54'S - I52”56,7'E, 
984 m, $ paralectotype 5 mm de long (ZMA-De 100793) ; e. Ketamia depressa flhle, 1916). Nouvelle-Guinée. 
"Sihoga ", st, 260, 5 0 36,5'S - I32°55,2’E. 90 m, 2 paralectotype (ZMA-De 102973), 

Fig. 4 b, d, f, — Vue ventrale de la région antérieure et cadre buccal : b, X . euckeir (MNHN-B 24596) ; d. K . rostrata (ZMA- 
De 100793) ; f. K. depressa (ZMA-De 102973). 


Remarques. — Une clef de détermination pour toutes les espèces actuelles de Ty molli s est donnée ci-dessous, 
mais seulement deux espèces sont étudiées ici : T mmratus (Ihle, 1916), dont le matériel-type est égaré, el 
T, brucei Tavares. 1991, connu jusqu'ici seulement de la côte ouest d'Australie et recensé pour la première fois au 
Vietnam, aux Philippines et en Indonésie. Les quatre autres espèces du genre ont été revues récemment par 
Tavares (1991b; 1992c). 
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Fig. 5 a, c-c. Face externe de l’abdomen femelle : a. Krangaiangia rosi rata (Ihle, 1916), Nouvelle-Guinée, "Sibogü , 
St. 267. 5°54'S 152°56,7’£, 9K4 in, 9 paraleclotype 5 mm de long (ZMA-De 100793) ; c, Ketamia dépressa (Ihle, 

1916), Nouvelle-Guinée, " Siboga ". st. 260. 5°3fi,5S - 132°55,2'E, 90 m, ? paraleclotype (ZMA-De 102.973) ; 
d, Xeinasiama eUcheir Stebbing, 1920, 12 D 40’S - 48 S 18 , E. 9 5 x 15 mm (MNHN-B 24596) ; e, Cyclodorippe 
antenmrïa A. Milne Edwards, 1880, 23°02,5'S - 83°00'W, 9 6x6 mm (MNHN-B 13483). 

FlO. 5 b, I. — Vue ventrale du dernier et de F avant-dernier segment abdominal Femelle : b. K. wstrata (ZMA-De 100793). 
A noter le pléopodc articulé sur l’extrémité latérale du segment abdominal ; f, C. antennaria (MNHN-B 13483). On 
notera le pléopode articulé sur la lace ventrale du segment abdominal. 


Clef de détermination des espèces actuelles du genre Tymolus 

(les espèces traitées dans ce travail sont en caractères gras) 

1. Front découpé en quatre dents......... 2 

— Front tronqué..... T. iruncatus 

2. Saillies piérygostomiennes, hépaliqucs. aiilcro-latérales et latéro-branchiales présentes ; 

dents exorbilaircs contiguës avec les dents frontales externes . 3 


Source. MNHN, Paris 
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— Pas de saillies ptérygostomiennes : saillies hépatiques, améro-latérales et latéro- 

branchiales (si présentes) en général faiblement marquées : dents exorbitaires non 
contiguës avec les dents frontales externes .. 4 

3. Grand Tymolus. Saillies ptérygostomiennes, hépatiques, antéro-latérales et latéro- 

hranchialLS plutôt spalulées , région fronto-orbitaire moyennement avancée ; distance entre 
la base de la saillie hépatique et la base de la dent exorbitairc (du même côté de la carapace) 
supérieure à la longueur de la dent exorbilaire. j\ japonicus 

— Saillies ptérygostomiennes, hépatiques, antéro-lalérales et tatéro-branchialcs assez 

accusées ; région fronto orbitaire très avancée ; distance entre la base de la saillie hépatique 
et la base de la dent exorbilaire (du même côté de la carapace) plus petite que la longueur de 
la dent exorbitaire ... T.dromioides 

4. Mérus des P2 beaucoup plus long que l'ensemble carpe + propode + dactyle 

" .. . .■■.*.—....-... T\ bruceî 

Mérus des P2 aussi long que l'ensemble carpe + propode + dactyle. _____ . 5 

5. Saillies latéro-branchiales plus petites que les saillies antéro-latérales : saillies hépatiques 

à peine visibles ; carapace très finement granuleuse et peu sélifère ; granulation de la l'ace 
externe des Mxp3 faible .... T. uncifer 

— ~ Pas de saillies latéro-branchiales ; saillies antéro-kuérales dirigées vers l'avant, pointues ; 

carapace granuleuse et sétifère : des granules spiniformes sur la face externe des M.xp3 
....... T. similis 


Tymolus truncatus (Hile, 1916) 

Cyclodorippe (Cyclortmarmia) tnmcaia Ihle, 1916 : 135, fig. 72-73, 

Tymotus truncatus - Tavares, 1991b : 446, 

Distribution. - Cette espèce est connue seulement de sa localité-type, côlc ouest de Bornéo (I°17,5'N - 
118°53'E), où elle a été récoltée à 281 m de profondeur. 

Remarques. — Tymolus truncatus (thle. 1916) a été originalement décrit dans le genre Cyclodorippe A. Milne 
Edwards, 1880, puis placé par Tavares (1991b) dans le genre Tymolus. Le genre Cyclodorippe a été très 
longtemps confondu avec Tymolus. jusqu'à ce que Tavares (1991a) souligne les différences qui séparent ces deux 
genres. Comme nous l'avons déjà mentionné, Cyclodorippe a été redéfini comme un genre strictement américain, 
tandis que toutes les espèces de Tymolus appartiennent à la faune indo-oucsl-pacifique. 

Tymolus truncatus n'est connu, encore aciucllement. que par ses synlypes ; deux males et trois femelles, qui 
devraient se trouver dans la collection du Zoôlogtsch Muséum à Amsterdam. Il n’a toutefois pas été possible de les 
y retrouver. 


Tymolus bruceî Tavares. 1991 

Tymolus brucei Tavares, 1991 : 451. 

MATÉRIEL EXAMINÉ. — Vietnam. " Orlik " : St. 2 (31), 305 m ; 5 <5,4 2,4 9 ovigèrcs (MNHN-B 24622). — Si 4 
(33), 300 m ; 2 3 et 3 ? (MZUM). — St. 5 (34), 350 m : J à (MZ.UM). 

Philippines. "Albalross" : 12°25’35''N 121 °42'J5"E. 305 ni : 1 9 ovigère (USMM). 

Indonésie. Karübar : si. CP 20, 768-810 m ; I <5(MNHN-B 24626). — St. CC 21. 688-694 m : 1 2 (MNHN-R 
24627). — St. CP 35. 390-502 m : 1 3,69,1 9 irngère. — St. CC 57. 603-622 m : 3 9 (MNHN-B 24628). 

Si. CP 59. 405-399 m : 2 9 (MNHN-B 24629). — Si. CP 62, 245-251 m : 4 6 ,4 9 (MNHN-B 24630). — St. CP 71. 
477-480 m : 1 3,1 9 (MNHN-B 24631). — Si. CP 73. 854-840 m : 1 9 (MNHN-B 24632). — St. CP 9], 8R4-89Ü m . 

I d.2 9 (MNHN-B 24633). 


Source. MNHN. Paris 
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Australie : " Soela'\ Cruise 0184 : si. NWS-38. 458456 m ; 1 <5 4 x 5 mm. holotype (NTM-Cr. 001179). — 
St. NWS-57. 504-506 m : 1 9 5,5 x 6 mm, paratype (MNHN-B 24460). — Si. NWS-60, 352-360 m : 1 3 (NTM-Cr 
000949). 

Distribution, - Vietnam <14 rj à 15°N - 109°42’E), Philippines (12°25'35’ , N-!21°42T5 , ’E), Indonésie (05° à 
09°S - 131° à !33°E) et Australie ( 18°52.2’S - 116° 11, LE). entre 245 et 890 m de profondeur. 

Variations. — Le matériel rassemblé par les navires "Albatross ", 'Siboga”. "Orlik" et par 1 expédition 
Karubar, nous a permis d'étudier certains aspects des variations morphologiques chez cette espèce. Nous avons 
constaté des variations bien nettes en ce qui concerne l'écartement des dents roslrales (plus ou moins dirigées vers 
l'extérieur), le nombre et le développement des épines qui ornent la région ptérygoslomienne cl la marge interne du 
carpe de PL II n'est pas possible, pour l'instant, d'établir si les variations observées ont un rapport avec l'âge des 
spécimens. Selon toute vraisemblance, il n'existe pas de dimorphisme sexuel chez T. brucei. Comme nous l'avons 
indiqué (Tavarks, 1991b). 7. brucei se distingue des autres espèces du genre surtout par le mérus des P2 beaucoup 
plus long que l'ensemble carpe + propode + dactyle. Ce caractère ne manifeste aucune variation dans l'ensemble du 
matériel examiné. 


Genre C.ORYCODUS A. Milne Edwards. 1880 
Carycodas A. Milne Edwards, J880 : 23* 

Corycodus - Alcock, 1896 : 274* — A, Milne Edwards & Bouvilk. 1902 : 86* — Iule, 1916a : 361 ; 1916b : 124. — 

Stebbing, 1920 : 242* — Rathbun, 1937 : 101, — Barnard, 1950 : 393* — Bàlss, 1957 : 1609 — Powers t 1977 : 

26, _ GUI NO T, 1979 ; 129, — KENSLEW 1981a : 37* — ARELE & FELGENHauER, 1982 : 316. ^ÎAVARES, 1991b : 

626* 

Nasinatalis Stebbïng, I9i0 : 340 [cspèce+ype : Nminaialis disjuncfipes Slebbïng, 1910, par monoiypiej, 

DESCRIPTION. — Carapace à contour subpentagonal, très renflée, surtout au niveau des régions gastrique et 
branchiales. Céphalothorax très épais, Région cardiaque très basse* Saillies antéro-Jatérales de la carapace toujours 
présentes* Limites entre la face dorsale et les flancs de la carapace assez nettes. Front semi-circulaire, a bord 
de n lieu lé, Largeur fronto-orbitaire bien inférieure à la moitié de celle, maximale, de la carapace. Orbites 
profondément creusées, à bords supérieur et inférieur bien délimités. Pédoncules oculaires mobiles, courts, orientés 
transversalement par rapport à l'axe de la carapace. Antennes beaucoup plus courtes que la moitié de la longueur 
maximale de la carapace ; segment 2+3 valviforme. Avancée de l'endostome en forme de gouttière, plus étroite vers 
l'avant atteignant le bord frontal de la carapace* Exopoditc des premiers et deuxièmes maxillipèdes normalement 
flagellés, celui des troisièmes maxillipèdes sans flagelle* Troisièmes maxillipèdes avec l'ischion et le mérus bien 
plus longs que larges : palpe inséré sur la face interne du mérus. Chélipèdes de longueur égale ; doigts assez grêles, 
armés d'épines longues et aigues. Péréiopodes 2 et 3 avec le propode et le dactyle ornés de soies courtes et peu 
denses ; dactyle légèrement comprimé latéralement. Abdomen femelle formé de sept segments, lous assez élargis, 
sauf le dernier qui est triangulaire* Pléopodes articulés sur la face ventrale des segments abdominaux 2 à 5, 
normalement biramés, pourvus de longues soies. Abdomen mâle formé de cinq segments. Sutures abdominales 
5*6 et 6-7 parfois reconnaissables* 

Espèce-type. — Corycodus bullaïus A. Milne Edwards, 1880, par monotypie. Genre masculin. 

Espèces incluses* — Corycodus huilants A* Milne Edwards, 1880 : C* disjunctipes (Stebhmg, 1910} ; 
C. büiivteti Ihle, 1916 ; C. merweae sp* nov. et C. décor us sp. nov*. décrites ci-après* 

Distribution. — Le genre Corycodus est représenté à la fois dans fïndo-GuesuPacifique, par quatre espèces 
(C disjuncîipes, C. bouvieri, C* merweae et C. décoras ), et dans l'océan Atlantique, par une espèce (C. buttants). 
entre î 13-620 m de profondeur. 


Source. MNHN, Paris 
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Remarques- — Suite à la présente révision, le genre Corycodus renferme cinq espèces. Auparavant, Corycodus 
en comprenait seulement deux : C. bullam A. Milite Edwards, 1880, qui est ] f espèce-typt% et C. disjunclipes. 
Une troisième, C. bouvieri. a été décrite des Philippines (îles Sulu, " Siboga", st. 95, 5°43,5’N - 119°40 r E) par 
Il l LE (1916a), puis considérée par Irle lui-même (1916b), comme synonyme de C, disjimetipes* Après l'examen du 
matériel-type des trois espèces décrites auparavant dans le genre Corycodus , nous proposons la revalidation de 
C bouvieri. 

Deux autres espèces de Corycodus sont reconnues dans cette révision : Corycodus merweae sp. nov., établi 
pour un mâle et une femelle en provenance de l'Afrique du Sud (32°I4,9'S - 29°io,4 r E), récoltés entre 620-560 m 
de profondeur, et Corycodus décoras sp. nov., créé pour deux femelles originaires des côtes du Natal, Afrique du 

Sud. 

Toutes les espèces du genre Corycodus sont étudiées ci-dessous, y compris la seule espèce américaine, 
C. bullatus. 


Clef de détermination des espèces du genre Corycodus 

1. Carapace ornée d'épines très fines et peu serrées. Distance entre la saillie antéro-latérale de 
ia carapace el la dent exorbitaire correspondante, supérieure a la largeur du bord fronto- 
orbitaire. Saillies ptérygostomiennes représentées chacune par une dem très forte et aiguë. 
Longueur de fexopodite des Mxp 3 dépassant de beaucoup le niveau de l'articulation 

ischio-mérale. Propode des chélipèdes armé d’épines très développées et aiguës. 

...........,.. C. merweae 

— Carapace à relief mouvementé, ornée de tubercules forts et aigus, de granules peu serrés, 

fins et arrondis, ou de tubercules à sommet aplati. Distance entre la saillie antérolatérale 
de la carapace et la dent exorbitaire correspondante, nettement inférieure à la largeur du bord 
fromo-orbitairc. Saillies ptérygostomiennes absentes. Exopodite des Mxp 3 dépassant à 
peine le niveau de l'articulation entre l'ischion et le mérus. Propode des chélipèdes orné de 
tubercules arrondis ............... 2 

2. Carapace couverte de tubercules forts et aigus, plus développés sur les régions frontale, 

hépatiques et épibranchiales. Entre ces tubercules, des petits granules très fins. Régions 
gastrique, cardiaque et intestinale généralement très ornées. Front semi-circulaire, bordé de 
fortes dents.,..................... C, disjunctipes 

— Carapace couverte de tubercules en forme de vésicule, de tubercules fins et arrondis, ou de 

tubercules au sommet aplati. Régions gastrique, cardiaque et intestinale peu ou pas ornées. 
Front semi-circulaire à ornementation plutôt discrète .....3 

3. Front légèrement dirigé vers le bas, bordé de tubercules vésiculaires. Dent exorbi taire peu 

écartée de la dent frontale latérale correspondante. Régions ptérygostomiennes recouvertes 
par des tubercules contigus, en forme de vésicule. Un creux, de dimension semblable à 
celle de l'orbite, au-dessous de celle-ci, orné à l'intérieur de grains minuscules. 

............ r ..C. décoras 

— Front semi-circulaire, fortement incliné vers le bas, bordé de tubercules discrets. Dent 

exorbitaire très écartée de la dent frontale latérale correspondante. Régions 
plérygostomiennes ornées de tubercules espacés. Aucun creux au-dessous de l’orbite. 4 

4. Carapace couverte de granules épars, fins et arrondis, se développant sur les régions 

frontale, hépatiques et épibranehtaies en petits tubercules, parfois aigus ..... 

... . .... C, bouvieri 

— Carapace couverte d'excroissances en forme de bâtonnets, dont la plupart se terminent par 

une étoile à nombre de pointes variable [six en général] .. C . bullatus 


Source. MNHN. Péris 
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Corycodus bullatus A, Mi [ne Edwards, 1880 
Fig* 6 a-t 

Corycodus huilai us À, Milne Edwards, 1880 ; 23, 

Corycoéks buliatus - A. MlLNE EDWARDS & BOUVIER, 1902 : 86. — IHLE* 1916a : 361 ; L916b : 124. — Ratiibun, 1937 : 

103 — POWERS, 1977 ; 26 + 

Matériel examiné. — Caraïbes. "Biake" : st. 101, 315457 m : I 9 4,5 x 8,5 mm, holotype (MCZ 6670)- 

Cuba ; "Albairos$'\ st, 2342, 23 a 10 r 39"N - 82°20 21 M W, 361 m : ? 7 x 15 mm (USNM 18061). 

Types. — Holotype : femelle 4,5 x 8,5 mm, carapace et pattes détachées. 

Localité-type. — Phare de Mono. ("BIake'\ st. 101), 315457 m. 

Description. — Carapace couverte d'excroissances à extrémité aplatie dont quelques-unes se développent de 
manière à ressembler à de petits bâtonnets. Ces excroissances tendent à disparaître dans les parties médiane et 
postérieure de la carapace : elles sont très grandes le long des bords antérieurs. Régions de la carapace à peine 
marquées, à l'exception de la région cardiaque, petite et limitée par des sillons profonds, très rapprochés en avant et 
très divergents en arrière. Bords antéro-latéraux de la carapace un peu plus longs que les postéro-latéraux. Région 
frontale fortement déprimée en son milieu. Nodosités protogasîriques bien marquées. Saillies ptérygosiomiennes 
absentes, Saillies antéro-latérales de ta carapace proéminentes, ornées de petits bâtonnets, Distance entre celles-ci et 
la dent ex orbitaire (auvent) correspondante nettement inférieure à la largeur du bord fronto-orbitaire de la carapace. 
Front semi-circulaire, bordé de fortes épines. Dent exorbitaire assez écartée de la dent frontale latérale 
correspondante. Pédoncules oculaires courts* à face dorsale garnie de petites épines. Cornée bien pigmentée. Mérus 
et exopodite des troisièmes maxillipèdes munis d’épines émoussées sur leur face externe ; exopodite dépassant à 
peine le niveau de l'articulation ischio-mérale. 

Distribution. — Mer des Caraïbes (au large de la côte nord de Cuba), à 315457 m de profondeur. 

Remarques. — La femelle holotype a etc conservée à sec jusqu'en 1970, date à laquelle elle a été mise en 
alcool Subsistent au Muséum of Comparative Zoology, le céphalothorax, deux pattes détachées du corps, et le 
troisième maxibipède droit. 


Corycodus disjunctipes (Slebbing, 1910) 

Fig. 2 b, 6 d-f 

Nasinatalis disjunctipes Slcbbing, 191Û : 34(1 

Corycodus disjunctipes - Stebeing, 1920 : 242. — BarnaRD, 1950 : 393. — KlïNSLEY, 1978 ; 250 ; 1981a ; 37 
Non Corycodus disjunctipes - Il ILE* 1916b : 124= C bouvier i Ihle, 1916. 

MATÉRIEL EXAMINÉ, — Afrique du Sud. Cape Natal, 113 m : I 9 6 x 10 mm, lectdtypc à l'état sec (SAM) ; 1 9 5 x 
8 mm, paraîectolype à fêtai sec (SAM) ; 1 9 paraîectolype abîmée. (BM 1928*12.1:220). — Localités imprécises 
(étiquettes mélangées : Cape Natal, Cape Vidal et Umhloli River) : 5 5 et 11 9 conservés à l'état sec (SAM), 

Types, — Lectotype : femelle à l'état sec conservée au South African Muséum. Paralectotypcs : une femelle à 
létat sec conservée au South African Muséum et une femelle avec la carapace abîmée conservée au The Natural 
History Muséum, à Londres (BM 1928.12.1:220). 

LOCALITÉ-TYPE. — Afrique du Sud, Cape Natal 113 ptl 

Description, — Carapace couverte de lubercules serrés, forts et aigus, plus développés sur les régions frontale, 
hépatiques, cl épibranchiales : entre ceux-ci, des petits granules très fins. Région frontale fortement déprimée en 
son milieu. Bord latéral de la carapace bordé de dents fortes, plus développées au niveau de la région 
mésobranchiale. Flancs munis de tubercules pointus, plus développés sur la région ptérygoslomienne. 


Source : MNHN. Paris 
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FlC. 6 a-c. — Cor y codas bullatus A. Milne Edwards. 1880. "Blake”, si. 101, 315-450 m : 9 holutypc 4,5 x 8,5 mm (MCZ 
6670) : a, vue d'ensemble de la carapace ; b, sternum thoracique ; c, face interne du troisième maxillipède. 

Fig, 6 d-f, — Corvcodus disjunctipes Stebbing, 1910, Cape Natal (Afrique du Sud), 113m : 9 leclotype à letat sec, 6 x 
10 mm (SAM) : d. bord frontal de la carapace ; e. face interne du chélipède ; f. face externe du ehélipède. 


Fossettes gastriques très marquées. Nodosités protqgastriques assez faibles. Région cardiaque délimitée 
latéralement par un sillon peu profond. Saillie ptérygostomienne absente. Saillie antéro-latéraie de la carapace bien 
développée, ornée de tubercules arrondis. Distance entre celle-ci et la dent exorbitaire (auvent) netlement inférieure à 
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la largeur du bord fronlo-orbitaire de la carapace* Front scmi-circulaire, bordé de fortes dents* Dent exorbitaire peu 
divergente de la dent frontale latérale* Face dorsale du pédoncule oculaire garnie de petites épines ; cornée 
faiblement pigmentée. Cliélipédes égaux ; face externe du mérus, du carpe et du propode, ainsi que la face interne 
du mérus et du carpe* ornées de gros granules arrondis : sur la face interne du propode, quelques dénis aiguës et très 
développées ; doigts assez grêles et allongés, armés d’épines très fortes et aiguës ; entre celles-ci* de petites épines 
et des tubercules spinuleux. Abdomen femelle assez gros par rapport à la carapace : tergiles abdominaux ornés 
d’amas de granules arrondis ; septième segment remarquablement petit par rapport aux segments précédents. 
Abdomen mâle de cinq segments, sutures abdominales 5-6 eî 6-7 parfois reconnaissables. 

Distribution. — Afrique du Sud : Cape Natal peut-être également Cape Vidal et Umhloti River, 113 m. 

Variations. — Le malcric! étudié comprend 19 spécimens (5 mâles et 14 femelles, y compris les types), dont 
les dimensions de la carapace s’échelonnent de4x5à5x7mm chez les mâles, et de 5 x 7 à 6 x 10 mm chez les 
fémeLles. 

Les variations individuelles sont pricipalemem liées à la taille des individus. Chez les femelles les plus petites, 
les tubercules qui ornent la carapace sont moins développés et peu denses. Il en est de même chez les petits mâles. 

Remarques, — STEBBING < 1910), a fondé sa description de C. disjunctipes sur trois femelles que nous avons 
pu examiner. Comme nous l’avons déjà mentionné, deux sont conservées au South Afriean Muséum et une au The 
Naiural History Muséum, à Londres* Stebbing n'ayant pas désigne d’holoiype pour C. disjunctipes* nous avons 
sélectionné comme lectotype, en vertu de son état de conservation beaucoup plus satisfaisant, l’un des deux 
spécimens déposés à Cape Town* Les deux autres femelles de Corycodus disjunctipes sont donc les paraleclûlypes. 


Corycodus bouvieri Ihle, 1916 
Fig, 7 a-d 

Corycodus bouvieri Ihle, 1916a : 362. 

Corycodus disjunctipes - IHLE, 1916b ; 124, 

Matériel EXAMINÉ. — Philippines* \Siboga ; St* 95, 5°43,5‘N - H9 0 4Ü'E, 522 m ; 1 9 holotype (ZMA)* 

TYPES. — Holotype : femelle avec la carapace abîmée (ZMA), 

Localité-type. - Proximité des îles Suïu ("$iboga'\ si. 95, 5°43,5TS3 - 119°4Û r E). 

Description, — Carapace couverte de granules peu serrés, lins et arrondis, se développant en petits tubercules, 
parfois aigus, sur les régions frontale, hépatiques et épibranchiales. Régions gastrique, cardiaque et intestinale 
pratiquement sans ornementation ; région frontale fortement déprimée en son milieu* Flancs parcourus horizontale¬ 
ment par une série de dents qui commencent au niveau de la région mésobranchiale. Des tubercules arrondis assez 
denses sur les régions piérygostomiennes* Nodosités proiogastriques assez faibles. Saillies ptérygostomiennes 
absentes ; saillies antéro-latérales de la carapace bien nettes, ornées de pénis granules. Distance entre celles-ci et la 
dent exorbitaire (auvent) correspondante nettement inférieure à la largeur du bord Ironto-orbitaire de la carapace. 
Front semi-circulaire, fortement incliné vers le bas, bordé de petites dents. Dent ex orbitaire très écartée de la dent 
frontale latérale correspondante* Face dorsale des pédoncules oculaires garnie de petites épines ; cornée faiblement 
pigmentée, semblant dégénérée. Troisièmes maxillipèdes avec le mérus et l'ischion ornés d’épines et de tubercules 
moyennement forts sur leur face externe : exopodile dépassant un peu la suture entre ces deux articles. Chélipèdes 
de longueur égale ; face externe du mérus, du carpe et du propode* ainsi que la face interne du mérus et du carpe* 
ornées de granules arrondis ; sur la face interne du propode quelques dents aiguës : doigts assez grêles et allongés, 
armés d'épines moyennement fortes et aiguës ; entre celles-ci, de petites épines et des tubercules spinuleux. 
Péréiopodes 2 et 3 similaires ; mérus, carpe, propode et dactyle ornés de tubercules fins. 

Dïstoirution* — Espece connue seulement de la localité-type (5 ü 43,5 r N - 119 c 4Û r E), à 522 m de profondeur. 


Source : MNHN. Paris 
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FfG, 7, —- Corycodus bouvien Hile, 1916. Philippines, "Siboga", su 95, 5°43,5'N 1I9 D 40’E, 522 m : 9 hololype avec 

la carapace abîmée (ZMA) : a, bord frontal de la carapace ; h, vue détaillée de la cavité orbitaire montrant le segment 
antennaire 2+3 valviforme (s.a.) ; e. sternum thoracique ; d, face externe du chélipède. 

Remarques. — Ihee{ 1916a). a décrit Corycodus bouvien d'après une femelle récoltée par la "Siboga" (si. 95, 
5°43,5'N - 119°40’E). puis, la même année (Ihle. 1916b), en se basant uniquement sur la description de 
C. disjunctipes (Stebbing. 1910), a mis en synonymie sa nouvelle espèce el celle de STEBBING. La démarche de 
Ihle n'ayant jamais été remise en question par les auteurs uliérieurs, C. bouvien est demeuré dans la synonymie de 
C. disjunctipes. En fait, ces deux espèces sont assez faciles à distinguer par l'ornementation de la carapace, 
beaucoup moins développée chez C. bolivien, par les régions gastrique, cardiaque et intestinale pratiquement lisses, 
et par les dents exorbitaires divergeant fortement de la dent frontale latérale correspondante. Par certains points, 
l'omemen talion de la carapace de C. bouvien rappelle d'assez près celle de C. builatus. 


Corycodus merweae sp. nov. 

Fig. 8 a c 

Corycodus disjunctipes - KenslEY. 1981b : 60. Non Corycodus disjunctipes (Stebbing. 1910). 

MATÉRIEL EXAMINÉ. — Afrique du Sud : R.V. "Meiring Naitde" : si. SM 232, 32°14,9'S ■ 29' , 10.4'E. 620-560 m ; 
19 6x9 mm, holotype (SAM A17679). 1 â 5 x 7,5 mm, paratype (SAM Al 7679). 
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Types. — Holotype : femelle 6x9 mm (SÂM A17679* R-V. "Meiring Naude'\ si. SM 232, 25.6.1979). 
L'autre spécimen de la liste ci-dessus est le paraiype. 

LocaUTÉ-TYPE, — Afrique du Sud, 32° 14,9'S - 29°10,4'E, 620560 m. 

Etymologie. — Celte espèce est dédiée à Michelle Van Der Merwe, conservateur au South Afiican Muséum, 
toujours prête à apporter son aide lorsque des prêts de matériel lui sont demandés. 



Fig. 8, -— Corycodus rnerweae $p. nov. T Afrique du Sud. R.9, "Meiring Nuade ’ SL SM 232, 32° 14,9' S-29°1Ü,4' E, 62Ü- 
560 m : 9 holotype 6x9 mm (SAM A 17679) : a, vue d'ensemble de la carapace ; b, face externe du chélipède ; 
c. sternum thoracique. 

Description, — Carapace ornée de granules émoussés assez clairsemés, un peu plus évidents sur les régions 
frontale, hépatiques et épibranchiales. Ornementation des régions gastrique, cardiaque et intestinale beaucoup moins 
développée. Région frontale fortement déprimée en son milieu. Flancs parcourus horizontalement par une série de 
dents développées qui commencent au niveau de la région mésobranchiale pour se réduire brusquement au niveau de 
la région ptérygostomienne> En plus de cette série de dents, régions ptérygosiomïennes ornées de tubercules aigus. 
Nodosités protogaslriques assez faibles. Saillies ptérygostomiennes représentées par une dent très forte et aigue. 
Saillies antérolatérales de La carapace très pointues, ornées de petits granules. Distance entre celles-ci et la dent 
exorbitaire (auvent) correspondante, supérieure à la largeur du bord frontü-orbitaire de la carapace. Front semi- 
circulaire, bordé de Tories épines. Dents exorbitaires peu écartées de la dent frontale latérale correspondante. Face 
dorsale des pédoncules oculaires garnie de petites épines ; cornée complètement dégénérée, ne présentant aucune 
trace de pigmentation. Mérus et ischion des troisièmes maxülipèdcs munis d'épines très fortes sur leur face 


Source. MNHN, Paris 
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externe ; longueur de l'exopodite dépassant de beaucoup te niveau de la suture entre le mérus et l'ischion. 
Chélipèdes égaux ; face externe du mérus et du carpe omée de granules arrondis : propode (sur les faces externe et 
supérieure) et dactyle (surtout la face interne) armés d'épines très fortes et aiguës. Péréiopodes 2 et 3 similaires ; 
mérus et carpe ornés de tubercules fins, ceux-ci presque absents sur le propode ; dactyle lisse, muni de soies 
courtes. Péréiopodes 4 et 5 subdorsaux, similaires, courts ; mérus, carpe et propode assez peu ornementés, munis 
de très petits granules ; dactyle incurvé, muni de quelques granules spinuleux sur la face préhensile. Tergites 2-7 de 
l'abdomen femelle ornés de tubercules aigus ; premier tergite abdominal inerme ; septième segment petit par 
rapport aux précédents. Abdomen mâle de cinq segments, omés de granules émoussés, moins visibles sur le 
segment cinq. 

Distribution. — Afrique du Sud (32°14,9'S - 29°10.4'E). à 620-560 m de profondeur. 

Variations. — Il existe vraisemblablement un dimorphisme sexuel chez C. merweae, en ce qui concerne le 
renflement de la région cardiaque et l'ornementation de la carapace. Chez les deux sexes, les régions frontale, 
hépatique et épi branchiales sont très renflées, tandis que la région cardiaque l'est peu chez la femelle et nettement 
plus chez le mâle. Ainsi, chez la femelle, la région cardiaque parait beaucoup plus déprimée que chez le mâle par 
rapport au reste de la carapace. Quant à l'ornementation de la carapace, elle est, chez la femelle, moins développée 
sur la face dorsale et les régions sous-hépatiques et ptérygostomiennes que chez le mâle. Il nous paraît peu 
probable que ces variations soient en rapport avec la taille des spécimens, car les différences de proportion entre la 
femelle holotype (6x9 mm) et le rnâîe paratype (5 x 7.5 mm) sont assez faibles. 

REMARQUES. — Le matériel décrit ci-dessus comme C. merweae avait été identifié par KENSLEY (1981 : 60) à 
C. disjmctipes (Stebbing. 1910). 

C. merweae se sépare assez facilement des deux autres espèces indo-ouesl-pacifiques du genre, C. disjunaipes 
(Stebbing. 1910) et C. bouvieri Ihle. 1916, par l'ornementation assez discrète de la carapace (plus marquée chez les 
deux autres espèces), par la distance entre la saillie antéro-latérale et la dent exorbitaire (auvent) supérieure à la 
largeur du bord fronto-orbitaire de la carapace (au lieu d'être nettement inférieure), par le propode des chélipèdes 
armé d'épines fortes et aiguës (une telle ornementation n'exisle pas chez les deux autres espèces), par les saillies 
ptérygostomiennes représentées par une forte épine très aiguë (absente chez les deux autres espèces), par la 
longueur de l'exopodite des troisièmes maxillipèdes qui dépasse de beaucoup la suture entre l'ischion et le mérus 
(au lieu de la dépasser à peine). 


Corycodus décor us sp. nov. 

Fig. 9 a-b 

MATÉRIEL EXAMINÉ. — Afrique du Sud. Côtes du Natal : l $ 6 x 9 mm, holotype (SAM) ; 1 $5x8 mm, paratype 
(SAM). 

Types. — Holotype : femelle 6x9 mm (SAM), L’autre spécimen mentionné ci-dcssus est le paratype. Jusqu'à 
présent, les deux femelles types avaient été conservées à l'état sec : après les avoir régénérées, nous les avons 
remises dans l'alcool, 

LOCALITÉ-TYPE. - Côtes du Natal (Afrique du Sud) avec certitude, mais on ne peut préciser s’il s'agît de Cape 
Natal, de Cape Vidal ou de Umhloti River. 

Les collections du South African Muséum contiennent un échantillon identifié à Corycodus disjunctipes, 
comportant trois étiquettes (Cape Natal SAM-A 1456. Cape Vidal S AM-A 1609, ei Umhloti River SAM-A 517 ) 
sans indication du nom du déterminateur et qui n’a pas donné lieu à une publication. H est manifeste que trois lois 
ont été mélangés. Cet échantillon comprend 20 spécimens, dont 5 mâles et 13 femelles sont identifiables à 
C. disjmctipes, et deux femelles à l'espèce nouvelle, baptisée ici Corycodus décoras. Il est impossible de déceler 
l'appartenance géographique exacte des divers spécimens. 

Étymologie. — Du Latin décorants, ornementé, par allusion au type particulier d'ornementation de la carapace. 


Source. MNHN. Pans 
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Description. — Carapace couverte de tubercules serrés, en forme de vésicule, sur les régions frontale, 
hépatiques, mésogastrique el branchiales ; régions gastrique, cardiaque, et intestinale à peine ornées de quelques 
granules arrondis épars ; régions ptérygostomîennes recouvertes de tubercules vésiculaires serrés qui deviennent 
moins marqués et espacés vers l'arrière des lianes de la carapace. Fossettes gastriques bien marquées. Nodosités 
protogastriques à peine perceptibles. Saillies ptérygostomîennes absentes. Saillies antéro-latérales de la carapace 
distinctes, complètement recouvertes de petits tubercules vésiculaires. Distance entre la saillie antéro-latérale el la 
dent exorbilaire (auvent) correspondante nettement inférieure à la largeur du bord fronio-orbitaire de la carapace. 
Front dirigé vers le bas, bordé de tubercules vésiculaires ; dents exorhitaires peu écartées de la dent frontale latérale 
correspondante. Au-dessous de chaque orbite et de dimensions semblables à celle-ci, s'observe un creux orné à 
l'intérieur de grains minuscules, Cornée moyennement pigmentée. Chélipèdes. péréiopodes et abdomen manquant. 

Distribution. — Afrique du Sud. côtes du Natal. Distribution bathymétrique inconnue. 

REMARQUES. — Çorycodus disjunctipes (Slebbing. 1910) et C. decorus cohabitent en Afrique du Sud, sur la 
côte du Natal. C decorus se distingue aisément grâce aux nombreux tubercules en forme de vésicule qui couvrent 
la majeure partie de la face dorsale de la carapace (régions frontale, hépatiques, mésogastrique, et branchiales) el les 
régions ptérygoslomiennes. et aux creux situés au-dessous des orbites. 



Fin. 9. — Corycodus decorus sp. nov., Afrique du Sud. côtes du Natal : 1 9 holotype 6x9 mm (SAM) : a, vue d’ensemble 
de ta carapace ; h, sternum thoracique incliné pour montrer les derniers stérilités. 6-8. sicmires thoraciques ; ex3-cx5, 
coxa des péréiopodes 3 à 5. 


Genre G EN K Al A Miyalce & Takeda, 1970 


Genkaia Miyaké & Takeda. 1970 ; 20. 

Genkaia - Takf.dà, 1973a : 22 ; 1973b : 77 ; 1985 : 97. — Sakai. 1976 ; 7. 

DESCRIPTION. — Carapace à face dorsale assez plane, à contour subcirculaire, plus large en arrière des saillies 
latéro-branchiates. Saillies antéro-latérales et latéro-branchiales (les seules sur la carapace) bien reconnaissables. 
Limites entre la face dorsale de la carapace et les flancs assez nettes. Région frontale peu déprimée en son milieu. 
Front hexagonal, proéminent, se prolongeant par une avancée rostrale très courte. Largeur fronto-orbitaire 
supérieure à la moitié de la largeur maximale de la carapace. Orbites assez profondes, avec les bords supérieur et 
inférieur bien délimités. Pédoncules oculaires mobiles, courts, orientés transversalement par rapport à l'axe de la 
carapace. Antennes robustes ; article 2+3 se prolongea»! en une avancée externe très allongée, dépassant de 


Source : MNHN, Paris 
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beaucoup la longueur des articles suivants. Avancée de l'endostome très courte ; bords latéraux du cadre buccal 
allongés et concaves, se prolongeant jusqu'au segment 2+3 de l’antenne. Troisièmes maxillipèdes se couplant 
parfaitement avec le bord latéral du cadre buccal. Exopodites des trois paires de maxillipèdes pourv us d'un flagelle 
bien développé. Exopodîte de Mxp3 avec l'extrémité effilée ; palpe articulé à l'angle antéro-exteme du mérus. ses 
articles 2 et 3 comprimés dorso-ventrale ment. Abdomen femelle formé de sept segments, tous assez élargis. 
Pléopodes l de la femelle vestigiaux, uniramés, insérés sur la face ventrale du premier segment abdominal. 
Septième stemite thoracique femelle chevauchant une partie du sternite précédent. Stemites thoraciques contigus 
chez le mâle. Abdomen mâle formé de sept segments. 

ESPÈCE-TYPE. — Genkaia gordonae Miyaké & Takeda. 1970, par désignation originale. 

ESPÈCES incluses. — Genkaia gordonae Miyaké & Takeda, 1970. et Genkaia keijii sp. nov., décrite ci-après. 

Distribution — Genre indo-ouest-pacifique, entre 43 et 150 m de profondeur. 

Remarques. — Miyaké et Takeda (1970) ont rattaché le genre Genkaia à la famille des Dromiidae. Selon ces 
deux auteurs (1970 : 19), Genkaia "is referable to the section Dromiacea on accourit of having firsl pleopods in 
the female”, et plus loin (1970 : 26) "the présent new genus [Genkaia] is tentatively referred to the family 
Dromiidae to whieh il seems to be more related rather than to the family Homolodromiidae in the general 
formation of the carapace". Peu après. Takeda (1973b : 77) laisse apparaître ses incertitudes quant à la position 
systématique du genre Genkaia : "Allhough lhe généra may represent a family distinct from the Dromiidae, they 
remain in lhe original family [Dromiidae] duc to that impcrfect knowledege of the branchial formulae", 

A notre avis, Genkaia appartient à la lignée cyclodoripoïdienne. il en présente le sternum thoracique élargi chez 
les femelles (un peu moins élargi chez les mâles), donc incomplètement recouvert par l'abdomen : les stemites 7-8 
perpendiculaires par rapport aux steniiles 4-6 ; les sillons sternaux du mâle et de la femelle assez nets ; les stemites 
7-8 participant seuls à la formation de la cavité sterno-abdominale ; une structure du pléopode mâle ne différant pas 
de celle des autres genres de la famille (PI l cl PI 2 presque de la même épaisseur : PI 2 styliforme chez les 
Dromiidae). Évoqué par Miyaké et Takeda (1970) puis par Takeda (1985), l’argument selon lequel le pléopode du 
premier segment abdominal serait absent chez les femelles des Cyclodorippidae, est inexact. Ce pléopode existe, 
sous forme certes vestigiale mais toutefois très dislincte. chez les femelles des genres Xeinostoma. Krangalangia. 
et Ketamia. 

Chez les Dromiidae, le sternum thoracique est étroit et l'abdomen replié le recouvre entièrement ; les stemites 
4-6 participent à la formation de la cavité stemo-abdominale ; la forme du plastron est assez particulière (sillons 
sternaux 4 à 8. surtout le 7-8, fortement rejetés vers l'avant) ei les sillons sternaux chez les mâles sont à peine 
reconnaissables ; les pléopodes mâles, assez uniformes, se distinguent bien de ceux des Cyclodorippidae (PI 1 
beaucoup plus épais que PI 2, ce dernier particulièrement effilé). 

Les Cyciodorippidés des genres Genkaia et Phyüotymolinum gen. nov. offrent un appareil respiratoire de type 
oxystome. mais les modifications subies par les appendices buccaux ne sont pas exactement les mêmes que celles 
présentées par les autres genres de la famille. Une disposition oxystome n’est présente chez, aucun des genres de 
Dromiidae. 


Clef de détermination des espèces du genre Genkaia 

— Distance entre la saillie latéro-branchiale de la carapace et la dent exorbitaire 
correspondante aussi grande que la moitié de la largeur du bord fronlo-orbitairc de la 
carapace. Régions métabranchïales presque lisses. Doigts des chélipèdes allongés (doigt 
fixe orné de deux carènes longitudinales assez nettes sur chacune des faces interne cl 
externe ; doigt mobile avec une seule carène). Bord préhensile du doigt fixe armé de dents 
menues. Face ventrale du propode du chélipède avec une avancée bien développée el en 
forme d'aile ; lace ventrale du mérus muni d une bosse assez grosse ..... G. keijii 


Source. MNHN. Paris 
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— Distance entre la saillie latéro-branctiiale de la carapace et la dent exorbitaire correspon¬ 
dante nettement moins grande que la moitié de la largeur du bord fronto-orbitaire. Régions 
métabranchiales abondamment garnies de granules aplaties. Doigts des chélipèdes plutôt 
courts (la paire de carènes sur le doigt fixe et la carène impaire du doigt mobile très peu 
nettes). Bord préhensile du doigt fixe armé de dents triangulaires fortes et assez 
développées. L’avancée aliforme de la face ventrale du propode des chélipèdes 
moyennement développée ; pas de bosse (ni d'autre protubérance accentuée, seulement des 
granules) sur la face ventrale du nrérus .G. gordonae 


Genkaia gordonae Miyaké & Takeda, 1970 
Fig. 10 a-d 


Genkaia gordonae Miyaké & Takeda, 1970 : 20. 

Genkaia gordonae - Takf.da. 1973a : 23 ; 1985 : 97. — S AK Al, 1976 : 7. 

MATÉRIEL EXAMINÉ. - Japon. "Genkar : st. 415, Nortli of Fukue, Goto Is.. 32 ( '48,8’N - 128°48,65'E, 68 m : 1 <5 
3.7 x 3,8 mm (MSMT-Cr. 6531). 

Okinawa : 26°3Cl’N 127°50’E, 61 m : 1 6 (USNM). — 26°30'N - 127°50,9'E, 45-49 m : 1 6 (USNM). — 26°30'N - 

127°50,9E, 61 m : 1 $ (USNM). — 26°30,9'N - 127“50.9'E, 55 m : 1 6,19 (USNM). — 26“30,9'N - 127°50,9’E, 
58 m : I 9 (USNM). — 26°30,9’N - 127 a 50,9'E, 64 m : 1 â (USNM). — 26°30'N - 12? a 50,9’E, 52-58 m : 1 9 (USNM). 

— 26°30’N - !27 a 50.9'E, 58 m : 1 2 (USNM). — 26°30'N - 127°50,9’E, 67 m : 1 â (USNM). — 26 a 30.4’N - 127°52,6'E, 
43 m : 1 9 (USNM). - 26°30’N - 127 a 50,9'E, 64 m : 1 2 ovigère (USNM). - 26°30,9'N - 127 a 50,9’E, 55 m : 1 9 
(USNM). — 26 D 30,9'N - 127 a 5{),9‘E, 67 m : 1 S juvénile (USNM). — 26 a 30,4’N - 127 a 52,6’E, 52 m : 1 6, 1 2 (USNM). 

— 26 a 30’N - 127 a 50,9’E, 61 m : 1 6 (USNM). — 26°30’N - 127°50,9E, 52 m : 1 9 ov lg Ère (USNM). 

Distribution. — Japon (Tsushima, nord-est de Kyushu ; Goto, nord de Fukue ), entre 68 et 100 m de 
profondeur. 

Remarques. — Miyaké et Takeda < 1970) ont établi G. gordonae d’après une femelle ovigère. récoltée au 
Japon sur un fond de sable et de coquilles, et en onl fait une description détaillée. En 1985, TAKEDA a décrit le mâle 
et figuré la carapace, le troisième maxillipcde, le chélipède, les péréiopodes et l’abdomen, Takeda n'ayant pas 
illustré le plcopode mâle, ni précisé certains détails du chélipède e.t de la troisième patte thoracique, nous donnons 
ici une figure des ces appendices. 

Les caractères qui séparent Genkaia gordonae de G. keijii sp. nov. sont mentionnés ci-après. 


Genkaia keijii sp. nov. 

Fig. 2d, 11 a-e, 13 d 

MATÉRIEL EXAMINÉ. — Nouvelle-Calédonie. Lagon : st. 190, 135-150 m ; 1 2 3,9 x 4 mm, holotype, 
partiellement mutilée. Les P4 et P5 ainsi que les segments abdominaux 2-7 manquent (MNHN-B 24619). 

TYPES. — Le seul spécimen connu, la femelle mentionnée ci-dessus, est l’holotypc. 

Localité-TYPE. —Nouvelle-Calédonie, baie de St. Vincent. 22°02,TS - 165°57,3’E, 135 à 150 m. 

Étymologie. — Espèce dédiée à Keiji Baba, professeur à l'Université de Kumamoto. toujours prêt a apporter 
son aide lorsque des recherches de matériel japonais lui sont demandées. 

Description, — Carapace couverte de granules aplatis, plus serrés sur la région frontale, très espacés sur faire 
centrale, et presque absents sur les régions métabranchiales. Fossettes gastriques très peu marquées. Nodosités 
prologastriques à peine reconnaissables. Régions cardiaque et gastrique délimitées par un sillon profond. Saillies 


Source : MNHN. Paris 
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Fie. 10. — Genkaia gordanae Miyaké & Takeda, 1970. Japun, North of Fukue. Goto Is., "Genkai Maru ”, st. 415, 
32°48,8'N - I28°48.65’E, 68 ni : 6 3.7 x 3.8 mm (MSMT-Cr. 6531) : a, face externe du ehélipède ; b, face externe du 
troisième péréiopode ; c, premier pléopode sexuel d ; d. deuxième pléopode sexuel 6. 


hépatiques et antéro-latérales (les seules sur la carapace) plutôt spaiulces, dirigées vers l'avant, ornées de granules 
aplatis. Face dorsale des pédoncules oculaires garnie de granules saillants et armée d’un tubercule proéminent 
lui-même granuleux et incurvé vers la cornée. Cornée bien pigmentée. Antennes avec l’avancée de l’article 2+3 
munie d’épines aiguës. Troisièmes maxillipcdes très peu sélifcres, avec toute leur face externe munie de granules 
pointus assez peu espacés. Chélipèdes avec une ornementation constituée par des bosses et des proéminences en 
forme (l'aile revêtues, les unes et les autres, de granules contigus et arrondis. On observe une bosse très saillante 
sur la face ventrale du mérus, tandis que le propodo présente, ventralement. une avancée très prononcée, en forme 
d'aile et. sur sa face externe, deux bosses élevées. Doigt fixe avec deux carènes assez étendues le long de la face 
interne et de la lace externe. Doigt mobile étroit par rapport au doigt fixe, avec une carène assez étendue le long de 
ses faces interne et externe. P2 et P3 similaires, ornés de granules aplatis. Sternum thoracique et tergites 
abdominaux garnis de granules arrondis. 

Distribution. — Nouvelle-Calédonie, à 135-150 m de prolondeur. 
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FlG. II. — Genkaia keijii sp. nov,, Nouvelle-Calédonie, LaGON 3, si. 190, 22*02*1'S - l65 a 57 1 3E, 135-150 m : 9 
holotype 3,9 x 4 mm (MNHN-B 24619) : a, bord frontal de la carapace ; b, vue ventrale de la région antérieure et cadre 
buccal ; c, face externe de la pince du chclipède ; d T face externe de l’ensemble du chélipede ; e T face externe du 
troisième pérétopode. 

Remarques. — Les caractères pur lesquels s'opposent Genkaia keijii et G . gordonae sont les suivants : chez la 
nouvelle espèce, l’extrémité du rostre esi faiblemeni dirigée vers le bas, tandis que chez G. gordonae la pointe du 
rostre est fortement inclinée. Par ailleurs, chez G. keijii , la distance entre la saillie latéro-branchialc de la carapace 
et îa déni exorbilaire correspondante est aussi grande que la moitié de la largeur du bord IVonto-orbitaire et les 


Source : MNHN, Paris 
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régions mélabranchiales de la carapace sont presque lisses. Contrairement à l'espèce de la Nouvelle-Calédonie, chez 
celle du Japon la distance entre la saillie latcro-branchiale de la carapace et la dent exorbitaire correspondante est 
nettement inférieure à la moitié de la largeur du bord fronto-orbitaire et les régions mélabranchiales sont 
abondamment garnies de granules aplatis. 

Genkaia keijii et G. gordonae se différencient aussi par la forme et par l'ornementation des chélipèdes et des 
troisièmes péréiopodes. La nouvelle espèce se caractérise par des chélipèdes à doigts allongés (doigt fixe orné de 
deux carènes longitudinales assez nettes, sur chacune des faces interne et externe ; doigt mobile avec une seule 
carène) : le bord préhensile du doigt fixe est armé de dents menues : sur la face ventrale du propode il y a une 
avancée bien développée et en forme d’aile. Le mérus est muni d’une bosse assez grosse sur sa face ventrale. 

Chez G. gordonae , les doigts fixe et mobile des chélipèdes sont plus courts : les carènes qui les ornent sont 
orientées de la même façon que celles de G. keijii , mais très peu nettes. Le bord préhensile du doigt fixe est armé 
de dents triangulaires, fortes et assez développées. Contrairement à ce qu’on trouve chez G. keijii . chez 
G. gordonae l'avancée aliforme de la face ventrale du propode des chélipèdes est moyennement développée et il n'y 
a pas de bosse (ni d'aube protubérance accentuée, seulement des granules) sur la face ventrale du mérus. 

En ce qui concerne les troisièmes péréiopodes. G, keijii possède un propode presque 3.5 fois plus long que 
haut, avec le bord supérieur légèrement concave. Par contre, chez G. gordonae, le propode es! moins de 2,5 fois 
plus long que haut, avec le bord supérieur découpé en deux structures alilormes : l’une proximale et l'autre distale. 
Chez l'espèce de la Nouvelle-Calédonie, le dactyle est faiblement ornementé, tandis que chc 2 l’espèce japonaise 
celui-ci est abondamment garni de petites spinules. 


Genre PHYLLOTYMOLINUM nov. 

Description. — Carapace à face dorsale assez plane et à contour subcirculaire, sa plus grande largeur au niveau 
des saillies antéro-latérales. Saillies hépatiques et anléro-latérales (les seules sur la carapace) bien reconnaissables. 
Limites entre la face dorsale de la carapace et les flancs assez nettes. Front subtriangulaire icmiiné par une avancée 
rostrale plus aiguë. Région frontale déprimée en son milieu. Largeur fronto-orbitaire supérieure à la moitié de la 
largeur maximale de la carapace. Orbites assez profondes, avec les bords supérieur cl inférieur bien délimités. 
Pédoncules oculaires mobiles, courts, orientés transversalement par rapport à l'axe de la carapace. Antennes 
remarquablement robustes, surtout l’article 2+3. qui est en forme d'auvent. Avancée de l'cndostome très courte. 
Bords latéraux du cadre buccal assez allongés, atteignant le segment 2+3 de l'antenne. Exopodites des trois paires de 
maxillipèdes pourvus d’un flagelle normal. Exopodile de Mxp3 avec l’extrémité distalc îtssez étroite : palpe articulé 
à l'angle antéro-externe du mérus, ses articles 2 et 3 comprimés dorso-ventralement. Stérilités thoraciques 6-7 
contigus aussi bien chez les mâles que chez les femelles. Abdomen femelle formé de sept segments très élargis ; 
pléopodes sur les segments abdominaux 2 à 5 : exopodite de PI 2-PI 5 assez élargi, foliacé, articulé sur la face 
ventrale des segment abdominaux. Abdomen mâle formé de sept segments. 

Étymologie. — Nom générique formé par la combinaison des mots grecs, phyiîon, feuille, et du nom neutre 
tyntolinunt. par allusion aux plcopodes foliacés de la femelle. Genre neutre. 

Espèce-type. — Phyllotymoiinum crosnieri sp, nov. 

Espèces incluses. — Phyllotymoiinum crosnieri sp. nov., décrite ci-après. 

DISTRIBUTION. — Genre indo-ouest-pacifique, trouvé entre 205 et 370 ni de profondeur. 

REMARQUES. — Phyllotymoiinum gen. nov. est créé ici pour une seule espèce. Phyllotymoiinum crosnieri 
sp. nov., provenant des eaux profondes néo-calédoniennes. 

Le nouveau genre montre certaines affinités avec le genre Genkaia, surtout en ce qui concerne I aspect général de 
la carapace, de la région buccale et de l'abdomen. Néanmoins, l'absence de pléopodes sur le premier segment 
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abdominal (premier pléopode présent chez Genkaia), l'exopodite des pléopodes 2-5 élargis, foliacé (exopodite des 
pléopodes normaux chez Genkaia) et les stemites thoracique 6-7 contigus chez les mâles comme chez les femelles 
(septième stemite thoracique femelle surmontant une partie du stemitc précédent chez Genkaia), sont autant de 
traits qui distinguent les genres Phyllotymolinum et Genkaia. 


Phyllotymolinum crosnieri sp. nov. 

Fig. 2 g, 12 a-e 

Matériel EXAMINÉ. —Nouvelle-Calédonie. LaGON : st. 500, 225 m : 1 J (MNHN-B 24609). 

MUSORSTOM 4 : st. DW 165. 350 m : 1 d (MNHN-B 24610). — St. CC 175, 370 m : t <î (MNHN-B 24611). - 
St. DW 186. 205 m : 1 6 (MNHN-B 24612). 

MUSORSTOM 5 : st. DW 335, 315 m : 1 <ï (MNHN-B 24613). — Si. DW 336, 350 m : 1 ? (MNHN-B 24614). — St. 
DW 353. 290 m : 1 6 (MNHN-B 24615) ; I 9 (MNHN-B 24616). — St. DC 376,280 m : 1 <3, 1 2 (USNM). 

SMLB 6 : si. DW 117. 280 m : 1 6 5,7 x 6.9 mm, hololype (MNHN-B 24617) ; 1 J,1 9 ^MNHN-B 24618). 

Types. — Holotypc : mâle 5.7 x 6.9 mm (MNHN-B 24617. Smib 6, station DW 117). Les autres spécimens 
mentionnés ci-dessas sont les paralypes. 

Localité-type. — Nouvelle-Calédonie. 18°59,4’S - 163 t '25,4 , E. 280 m. 

ÉTYMOLOGIE. — Espèce dédiée à Alain Crosnjer, l'un des principaux animateurs des campagnes MUSORSTOM. 

Description. — Carapace régulièrement couverte de granules arrondis el peu espacés. Fossettes gastriques peu 
marquées. Nodosités protogastriques à peine reconnaissables. Régions cardiaque el gastrique délimitées par un 
sillon assez peu profond. Saillies hépatiques et antéro-latérales (les seules sur la carapace) très peu prononcées et 
ornées de granules fins. Face dorsale des pédoncules oculaires garnie de granules arrondis et armée d'un tubercule 
proéminent, incurvé vers la cornée et orné de granules. Cornée bien pigmentée. Segments antennaires (à 
l'exception du flagelle) et article basal de l’antennule munis de granules arrondis el peu espacés. Troisièmes 
maxillipèdes très peu sélifères. avec toute leur face externe tapissée de granules arrondis. Chélipèdes peu sétitères, 
couverts de granules arrondis et contigus. P2 cl P3 similaires, peu sélifères. faiblemmenl ornés. P4 el P5 
également similaires et avec la même ornementation que les précédents. Sternum thoracique et segments 
abdominaux mâles et femelles garnis de granules arrondis. 

DISTRIBUTION. — Nouvelle-Calédonie, de 205 à 370 m de profondeur. 


Sous-Famille XEINOSTOMINAE Tavares. 1992 
Xeinostominae Tavares, 1992a ; 514. 

DESCRIPTION. — Largeur fronto-orbitaire toujours supérieure à la moitié de la largeur maximale de la carapace. 
Propode et dactyle des péréiopodes 2 et 3 ornés chacun de deux rangées de soies assez longues : l'une située sur la 
face ventrale, et l'autre sur la face dorso-externe. Abdomen femelle formé de six ou de sept segments, tous 
extrêmement étroits (segments 6 et 7 distincts ou bien soudés) formant une languette allongée. Chez la femelle, 
pléopodes 1 vestigiaux, uniramés, insérés sur la face ventrale du premier segment abdominal. Pléopodes 2-5 
biramés, articulés sur l'extrémité latérale des segment abdominaux 2 à 5 et pourvus de longues soies. Présence 
d'une chambre incubatrice en forme de corbeille (voir les remarques ci-dessous). Abdomen mâle formé de cinq 
segments. 

Genre-type. —Xeinostorm Stebbing, 1920. 

GENRES INCLUS. — Xeinostoma Stebbing. 1920, Krangaiangia Tavares, 1992, et Ketamia Tavares, 1992. 


Source : MNHN. Péris 
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FiG. 12. — Phylloiymolinum crosnieri sp. nov., Nouvelle-Calédonie, Smjb 6, si. DW 117, 18°59.40'S - 163°25,40'E, 
280 m : <3 hololype 5,7 x 6,9 mm (MNHN-B 24617) : a. bord frontal de la carapace ; b, lace externe des segments 
abdominaux 1 à 7 ; c, vue ventrale de la région antérieure et cadre buccal ; d, face externe de la pince du ehélipède. — 
9 paratype (MNHN-B 24618) : e. pléopode du cinquième segment abdominal. A noter l’cxopodite du plédpode 
foliacé. 

DISTRIBUTION, — Les Xeinosiominae sorti tous indo-ouest-pacifiques. Us onl été récoltés entre 15 et 1223 m 
de profondeur (fig. 2). 

Remarques. _Contrairement aux Cyclodorippinae, les Xeinosiominae montrent des modifications uniques 

par rapport à ce que l'on connaît chez les Crustacés Décapodes Brachyourcs. Chez la femelle, l'abdomen, qui 
compte six ou sept segments très courts et étroits, ne forme qu’un ensemble réduit et peu calcifié. La première 
paire de pléopodes. uniramés cl vestigiaux, s’articule normalement sur la face ventrale du premier segment 


Source : MNHN. Paris 
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abdominal ; en revanche, les piéopodes 2-5, longs, cylindriques et bien calcifiés, s'articulent non pas à la face 
ventrale des segments abdominaux comme chez tous les Brachyoures, mais à 1 extrémité latéro-externe. Les 
piéopodes 2-5 portent des soies très longues et plumeuses ; celles-ci. en se rejoignant plus ou moins 
complètement, forment une sorte de corbeille : c'est à celle-ci qu'incombe la protection des oeufs. Chez 
Xéinastomp, ce mécanisme de protection de la ponte atteint un degré d'évolution encore plus perfectionne : les 
segments abdominaux relativement plats, décrivent, dans un plan horizontal, un large arc de cercle, avec les 
piéopodes insérés dans leur prolongement. Chez la femelle ovigère. l’abdomen rabat ses segments distaux vers le 
thorax, la corbeille est fermée par des longues soies insérées sur le bord postérieur du siemite 6 et de la coxa de P.t, 


Genre XEINOSTOMA Stebbing, 1920 


Xeinostoma Stebbing, 1920 : 243 

Xeinostoma - Bar.va RD. 1950 : 395. — B a us. 1957 : 1609 
FëLGENHaUER, 1982: 316. 


Sakaj, 1976 . 34. — ECensley, 1981a : 37. - ABELE & 
TAVARES, 1991a : 626 ; 1992a : 513. 


DESCRIPTION’. — Carapace à face dorsale plane et à contour subcirculaire. Saillies anléro-Iatéralcs présentes, 
bien reconnaissables. Limites entre la face dorsale de la carapace et les flancs très peu nettes. Front semi-circulaire T 
à contour denticulé. Largeur fronto-orbilaire supérieure à la moitié de la largeur maximale de la carapace. Orbites 
profondément creusées, à bords supérieur et intérieur bien délimités. Pédoncules oculaires mobiles, courts, orientés 
transversalement par rapport à Taxe de la carapace. Avancée de Tendostome en forme de gouttière, plus étroite vers 
l'avant, n'atteignant pas le bord frontal de la carapace. Exopodite des premiers et deuxièmes maxillipèdes 
normalement flagellé, celui des troisièmes maxïllipèdes sans flagelle. Mxp3 avec 1 ischion et le mérus notablement 
plus longs que larges ; palpe inséré sur la face interne du mérus. Propode et dactyle des P2 et P3 ornés, chacun, de 
deux rangées de soies assez longues cl très serrées, l'une située sur la face ventrale, l'autre sur la lace dorso-exieme. 
Dactyle des P2 et P3 comprimé latéralement. Abdomen femelle formé de six segments, tous assez étroits, surtout 
le dernier qui est, en plus, très allongé. Piéopodes \ vestigiaux, uniramés, insérés sur la lace ventrale du premier 
segment abdominal. Piéopodes 2-5 normalement biramés, articulés sur les extrémités latéro-exteines des segments 
abdominaux 2 à 5 (et non sur leur face ventrale) et pourvus de très longues soies. Abdomen male comptant cinq 
segments. 


Espèce-type. — Xeinostoma eucheir Stebbing, 1920, par monotypie. Genre neutre. 

ESPÈCES incluses, — Xeinostoma eucheir Stebbing, 1920 ; X. sakaii sp. nov, et X. richeri sp. nov. 


Distribution, — Genre indo-ouest-pacifique, entre 144 et 390 m de profondeur. 

Remarques, — La diagnose du genre Xeinostoma par Stebbing en 1920, était en grande partie fondée sur les 
caractères des appendices buccaux. La decouverte des deux nouveaux genres apparentés à Xeinostonja , Kiangaiangia 
et Ketamia* décrits ci-après, montre que la définition générique exige un amendement et le recours à d'autres 

caractères morphologiques que ceux mentionnés précédemment, 

Xeinostoma riélaii jusqu'à présent connu que par son espèce-type, X. eucheir Stebbing, 1920. Deux nouvelles 
espèces, X sakaiL du Japon et des Philippines, et X . richeri, de Nouvelle-Calédonie, sont décrites ci-dessous. 


Oef de détermination des espèces du genre Xeinostoma 

\. Régions frontale (sauf sur les bords) et mésogastrique ainsi que Taire autour de la région 
mëtagastrique de la carapace menues ; les autres régions ainsi que le sternum thoracique 
ornés de granules forts et émoussés. Largeur maximale de la carapace nettement en arrière 

des saillies antérolatérales. Bord supérieur des orbites légèrement oblique.. 

..... Xeinostoma eucheir 


Source. MNHN Paris 
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— Régions fromaic et mésogaslrique ainsi que l'aire autour de la région mélagastrique de la 

carapace couvertes de granules. Largeur maximale de la carapace au niveau des saillies 
antero-latérales. Bord supérieur des orbites plutôt horizontal ... 2 

2. Carapace entièrement couverte de granules fins, plus forts sur les régions frontale, 
mésogastrique ainsi qu'autourde la région mélagastrique. Sternum thoracique faiblement 
orné de granules fins .. Xeinostoma sakaii 

— Carapace entièrement couverte par des granules forts, émoussés et serrés. Sternum 

thoracique orné par de gros granules clairsemés, surtout au niveau des P3 . 

..... Xeinostoma richeri 



FtG. 13 a-c, e-f. — Vue dorsale de la carapace : a, Xeinostoma eucheir Slebbing, 1920. Afrique du Sud. Cape Vidal. 144 m, 
£ lectotype, abdomen et pattes détachés, 6,6 x 7,7 mm (BM 1928.12.1.195-196) ; b. Xeinostoma richeri sp. nnv.. 
Nouvelle-Calédonie. Musorstom 5, si. DW 274. 24°44,83'S 159°41'E, 285 m. 6 paratype 8 x 7,5 mm (MNHN-B 

24683) ; c, Xeinostoma sakaii sp. nov., Philippines, MUSORSTOM 1, si. 51, I3°49.4'N - I20°04.2'E. 200-170 m. 9 
paratype 5 x 5,5 mm (MNHN-B 24593) ; e. Krangaiangia spinosq (Zorenkov, 1970), Australie occidentale, "Vytiatz", 
st. 4564. 820 m, 6 paratype 5 x 5,2 mm (MNHN-B24571) ; f, Krangaiangia orstom sp nov., Nouvelle-Calédonie, 
Musorstom 6, st. CP 438, 20“23'S - 166°20,10'E, 780 m. 6 paratype 6 x 6,5 mm (MNHN-B 24576). 

Fig, 13 d. _Vue ventrale ! Genkaia keijii sp. nov., Nouvelle-Calédonie, Lagon, si. 190, 22 02,1 S - 165 57.3 E, 135- 

150 m, 9 holotype 3.9 x 4 mm (MNHN-B 24619). On notera le septième stérilité thoracique chevauchant une partie 
du stemile précèdent.. 


Source MNHN. Paris 
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Xeinostoma eucheir Stebbing. 1920 
Fig. 2 c; 4 a-b, 5 d, 13 a, 14 a 

Xeinostoma eucheir Stebbing, 1920 : 243, 

Xeinostoma eucheir - ÏUrmard, 1950 : 395. — Gordon, 1963 ; 5L — Kensley, J981 a ; 37, 

Non Xeinostoma eucheir - Sakai, 1976 ; 34 = X sakaii sp. nov. 

MATÉRIEL EXAMINÉ. —Afrique du Sud. Cape Vidal, 144 m : 1 6 . abdomen et pattes détachés, 6,6 x 7J mm, 
lectotypc ; I 5 5,2 x 6,1 mm, carapace très abîmée, abdomen et pattes détachés, paralectotype (BM 1.928,12.1>195- 
196). 

Madagascar. — "Vauban" : chalutage, 150 m : 1 â (MNHN-B 24594). — St, CH 84, 190-185 m : 1 9 (MNHN-R 
24595). — Drague, 205-185 m : 1 6 ,3 9 (MNHN-B 24596). — Dragage 2. 240 m : 2 <5 5 x 5,5 mm (MNHN-B 24597). 

Types. — Lectotype ; mâle 6,6 x 7,7 mm, abdomen et pattes détachés (BM 1928.12,1,195-ï96). 
Paralectolypcs : femelle 5*2 x 6J mm, carapace endommagée, pattes et abdomen détachés (BM 1928,12.1.195- 
196). deux mâles à l’état sec et abimés, conservés au SÀM (À 1608). 

Localité-type. — Afrique du Sud, Cape Vidal, 144 m. 

Description. — Carapace présentant son maximum de largeur en arrière des saillies aniéro-latéraJes. Région 
frontale granuleuse au voreigage des bords, Granulation envahissant les régions protogastrique, cardiaque, 
intestinale, et métabranchiales; absente sur faire médiane de la région frontale, ainsi que sur les régions 
mésogastrique, et mêsobranchiales, Région frontale assez déprimée en son milieu. Fossettes gastriques bien 
marquées. Régions cardiaque cl gastrique délimitées par un sillon peu marqué, qui se prolonge en une dépression 
assez nette vers les saillies antéro-latéraïis. Flancs recouverts de granules forts et espacés. Saillies aniéro-lalérales 
(les seules sur la carapace) développées, et ornées de granules. Dents exorbilaires proéminentes, ornées de granules 
arrondis. Face dorsale des pédoncules oculaires munie de quelques granules fins ; eomée pigmentée, Ântennules 
environ deux fois plus courtes que la carapace. Premier segment anlcnnaire mobile ; flagelle remarquablement 
long. Cftéiipèdes robustes ; leur ornementation constituée par des granules grossière, parfois pointus : pilosité plus 
développée à l'extrémité et à la face interne des doigts : carpe armë T sur la face interne, d’une très forte dent 
triangulaire, elle-même garnie de granules spinuleux : sur la face exieme du propode, une bande transversale 
inerme ; liers proximal du doigt mobile faiblement granuleux, P2 similaires à P3, mais à dactyle plus fort. P4 et 
P5 subdorsaux. similaires, courts, avec le dactyle incurvé. 

DlSTftl BUTIQN. — X. eucheir n était connu jusqu’ici que de sa localité-type (Afrique du Sud, Cape Vidal) et du 
Japon (au large de la baie de Mikawa et du canal de Kii), En fait, la présence de À\ eucheir au Japon (Sakai, 1976) 
doit être regardée avec beaucoup de prudence : nous n'avons pas réussi à retrouver les deux spécimens de 
Xehwsîonm mentionnés par cet auteur mais, grâce à l'amabilité du conservateur du National Science Muséum, a 
Tokyo, nous avons pu étudier un mâle et une femelle en provenance de Minabe, Kii Peninsula, Honshu, qui 
s’avèrent appartenir à une autre espece, Xeinostoma sakaii sp. nov,, décrite ci-dessous* On peut noter par ailleurs 
que, sur les 107 espèces de décapodes benihiques sud-africains recensées à des profondeurs supérieures à 200 m par 
KENSLEY (1981a). seulement quatre sont communes avec le Japon (Galatlieidae exclus). Il est donc à peu près 
certain que les spécimens de Xeinostoma mentionnés par Sakai. sous le nom $ eucheir* étaient des X. sakai i , 

Dans la présente révision, nous limitons les informations relatives à la distribution de X. eucheir aux seules 
données obtenues ii partir des collections étudiées. L'examen des récoltes faites à Madagascar par À. CRoSnjer, 
nous permet d étendre la distribution de À', eucheir vers l’est. La distribution de X, eucheir est donc restreinte à 
l'océan Indien occidental : Afrique du Sud (Cape Vidal). Madagascar, entre 144 et 240 m de profondeur. 

Variations. — L’examen du mâle et de la femelle lypes ainsi que celui des quatre mâles et des quaire femelles 
en provenance de Madagascar, nous a permis de faire quelques remarques sur la variation morphologique chez ceue 
espèce. Ces variations concernent l'ornementation de la carapace et vraisemblablement n’ont pas de lien avec le 
sexe. Jusqu'ici le genre Xeinostoma n'élaît connu que par son espèce-type, X, eucheir Stebbing, 1920, Stebbing 
( 1920) a fondé sa description sur plusieurs spécimens sans en préciser le nombre exact. Un mâle (abdomen ei 


Source. MNHN, Paris 
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FlG, 14. b, d. — Vue d'ensemble de la carapace : a, Xeinostomu eucheir Stebbmg, 1920, Afrique du Sud, Cape Vidai 
144 m. 6 lectotype, abdomen cl pattes détaches, 6,6 X 7,7 mm (BM 1928,12 A. 195-196) ; b ,Xemosloma sakati 
sp. nov„ Japon, Minabe, Kü Penimmla, Honshu, 6 holotype 10x11 mm iNSMT Cr 9805) ; d, Xeinostoma rlcheri 
$p, nov.„ Nouvelle-Calédonie. Mus ORS T GM 4, st, DW 274, 24 c, 44 k 8.YS - 159°4rE, 285 m, â holotype 4,9 x 5,1 mm 
(MNHN-B 24593). 

Fig, 14 c-e. _ Face externe du chéüpède : c* Xeinostoma sakaii sp, nov, (NSMT-Cr 9805) ; e t Xeinaiïoma richeri sp, 

nov. (MNHN^B 24593), 


Source : MNHN. Paris 
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pâlies détachés) et une Femelle (carapace très abîmée, abdomen ei pâlies détachées) subsistent dans les collections 
du Natural History Muséum, à Londres, Deux syntypes mâles à l'état sec et abîmés, sont déposés dans les 
collections du South African Muséum (À1608), à Cape Town. 

Grâce à l'amabilité des conservateurs de ces deux institutions, nous avons pu obtenir, pour étude, le mâle et la 
femelle syntypes conservés à Londres, et examiner une photographie, assez nette, des- syntypes mâles du South 
African Muséum. Stebbïng n'ayant pas désigné d'hololype de X. eucheir, nous avons sélectionné comme leclo- 
type, en vertu de son état de conservation beaucoup plus satisfaisant, le spécimen mâle de la collection du Natural 
History Muséum, La femelle fragmentée conservée au Natural History Muséum et les deux mâles à l'état sec du 
South African Muséum sont donc les paralectotypes. 

Stebbïng (1920) a mentionné et donné une illustration d'un abdomen mâle de six segments chez X eucheir. 
Grâce à l'examen du matériel-type, nous pouvons corriger l'observation de Stebbïng : chez le lectotype mâle, ainsi 
que chez les mâles en provenance de Madagascar, fabdomen est constitué par cinq segments seulement et il en est 
de même pour les mâles des deux autres espèces du genre. 


Xeinostoma sakaii sp, nov. 

Fig. 13c, 14 b-c 

Xeinostoma eucheir - Sakal 1976 ; 34. — SERÈN1 &V.ADON, 1981 : 119, 121, Non Xeinostoma eucheir Stebbïng, 1920. 
Tymotus rosirai us - SE RÊNE, Romimohtarto & Mogsa, 1974 : 1 S, Non Cycîodorippe (Cycîodorippe) rosi rai a îhte, 1916. 

MATÉRIEL EXAMINÉ. — Japon, Minabe, Kii Peninsula, Honshu : 1 6 10 x 11 mm, holotype (NSMT-Cr 9805) ; l 9 
8x9 mm, paratype (NSMT-Cr 9805), 

Gsi Saki ; "Aîbatross* 1 : si. 4893, L90 m : 1 d (LSNM), 

Philippines. — MusqrsTOM t : si* 51, 200-170 m : 1 9 5 x 5.5 mm, paratype (MNHN-B 13484). 

TYPES. — Holotype : mâle 10 x 11 mm (NSMT-Cr 9805, Minabe, Kii Peninsula, Honshu}. Les femelles de ta 
liste ci-dessus sont les paratypes. 

Localité-type. — Minabe, Kii Peniiisula, Honshu, Japon. 

Étymologie. — Cette espèce est dédiée au regretté Tune Sakai qui a entièrement renouvelé nos connaissances 
sur ta faune carcinologique du Japon. 

Description. — Carapace présentant son maximum de largeur au niveau des saillies antéro-latérales. Face 
dorsale de la carapace couverte de granules fins, plus forts sur les régions hépatiques et métabranchiaîe. Région 
frontale assez déprimée en son milieu. Fossettes gastriques peu marquées. Nodosités protogastriques peu saillantes. 
Régions cardiaque et gastrique délimitées latéralement par un sillon profond. Saillies antéro-latérales (les seules sur 
la carapace) ornées de granules. Dents exorbitaires proéminentes, ornées de quelques granules. Face dorsale des 
pédoncules oculaires munie de petites épines. Cornée pigmentée, Âmennules environ deux fois plus courtes que la 
longueur de la carapace. Premier article anlennaire mobile ; flagelle remarquablement long. Chélipëdes robustes, 
sétitëres ; leur ornementation constituée par des épines tronquées, surtout sur la face externe du propode et du doigt 
mobile ; carpe garni, sur le côté interne, d'une très forte dent triangulaire, elle-même ornée, sur le dessus, de 
granules spînuleux, P2 similaires à P3, mais à dactyle plus fort. P4 et P5 subdorsaux, similaires, courts, ornés de 
quelques granules 1res fins et de soies courtes, à dactyle incurvé. 

DISTRIBUTION. — Japon (Minabe, Kii Peninsula, Honshu : Osi Saki) et Philippines (13°49 f 4 T N * 120°04,2' EL 
entre 170 et 200 m de profondeur, 

Variations, — Xeinostoma sakaii présente dans l'ornementation de la carapace quelques variations en liaison, 
à notre avis* avec l'âge. Chez les spécimens japonais (mâle 10 x 11 mm et femelle 8x9 mm), les granules qui 
ornent la carapace sont plus développés* surtout sur les régions frontale et protogastrique. La femelle des 


Source : MNHN. Paris 
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Philippines (5 x 5,5 mm) possède des granules nettement plus fins sur ces mêmes régions, mais distribués de la 
même façon que chez les spécimens japonais. 

Remarques. — Xeinasiama sakaii se distingue essentiellement de X. eucheir Siebbing par sa carapace moins 
large, à bords plus régulièrement convexes en amère des saillies antéro-latérales ; par ailleurs, fornementation de la 
carapace est moins accusée; toutefois les régions frontale et mésogastrique portent des granules fins, alors que sur 
ces régions ils sont absents chez X. eucheir. 


Xeinostoma richeri sp h nov, 
Fig. 13 b, 14 d-c 


Matériel EXAMINÉ. — Iles Chesterfield. MUSORSTOM 5 ; St. DW 274, 285 m : 1 d 4,9 x 5 1 mm hololvoc 
(MNHN-B 24593). — St. CP 275, 285 m : 1 9 (MNHN-B 24594). - St. DW 277, 270 m ; 1 6 (MNHN-B 24595)*— 
St. CP 288, 270 m : 1 d (MNHN-B 24596). - St. CP 289, 273 m : 2 9 cmgèrcs (MNHN-B24S97) ' 

ries Loyauté. Musorstom 6 : si. DW 391. 390 m : 4 d (MNHN-B 24598). — Si, DW 397, 380 m : 1 2 (MNHN-B 

24599), — St. DW 399, 282 m ; 1 d (MNHN-B 24600), — Si. DW 406, 373 m : l d, 1 $ (USNM)._St. CP 419 

283 m : 2 d, 2 9.1 9 üvigere (MNHN-B 24601). — Si. DW 451, 330 m : 1 9 (MNHN-B 246Q2) — St DW 45.V 
250 m : 1 d (MNHN-B 24603). — Si. DW 479, 3i0 m ; L 9 (MNHN-B 24604). — Si. DW 485, 350 m : 1 d (MNHN-B 
24605). 


Types. — Holotype : mâle 4,9 x 5.! mm (MNHN-B 24593. Musorstom 5, st. DW 274). Les autres 
spécimens de ta liste ci-dessus sont les paratypes. 

LOCAUTÉ-TYPE. — Iles Chesterfield, 24 a 44.83'S - !59°4i'E. 285 m. 

Étymologie. — Cette espèce est dédiée à Bertrand Richer de Forges, océanographe biologiste de 
l’ORSTOM, auquel nous devons une grande partie des récoltes faites en Nouvelle-Calédonie depuis une décennie. 

Description — Carapace présentant le maximum de largeur au niveau des saillies anléro-latérales. celles-ci 
sont situées dorsalement, à une petite distance du hord. Face dorsale de la carapace entièrement couverte de granules 
assez forts. Région frontale assez déprimée en son milieu. Fossettes gastriques à peine visibles, Nodosités 
protogastriques faibles. Régions cardiaque et gastrique délimitées latéralement par un sillon profond. Saillies 
antéro-latérales (les seules sur la carapace) ornées de granules forts. Dents exorbitaires proéminentes, ornées de 
nombreux granules arrondis. Face dorsale des pédoncules oculaires munie de petits granules spinuleux et de 
quelques soies ; cornée pigmentée. Antennules environ deux fois plus courtes que la carapace. Premier article 
antennaire mobile ; articles 4 et 5 avec quelques granules pointus ; flagelle remarquablement long. Chélipèdes 
robustes ; leur ornementation constituée par de forts granules ; pilosité notablement développée à l’extrémité et à la 
surface interne des doigts ; carpe armé, sur le côté interne, d’une très forte dent triangulaire, elle-même ornée sur le 
dessus de granules spinuleux, P2 et P3 similaires. P2 légèrement plus courts ; mérus faiblement sétilère ; carpe, 
propode et dactyle garnis, sur toute leur surface, de soies assez courtes. Dactyle des P2 plus robuste que celui des 
P3. P4 et P5 subdorsaux, similaires, courts, munis de soies très courtes, à dactyle incurvé. P5 seulement un peu 
plus longs, à propode plus grêle. 

Distribution, — Iles Chesterfield et Loyauté, de 250 à 390 m de profondeur. 

Variations. — Chez X richeri , le développement el le nombre de granules sur la carapace présentent de 
légères variations. Chez certains individus (5x5 mm, ou moins). la granulation de la carapace, surtout au niveau 
de la région frontale, peu! être un peu plus développée. 

Remarques. — Même si chez certains petits spécimens de X. richeri. la granulation sur l’ensemble de la 
carapace est un peu moins accusée, dans l’ensemble, l'ornementation do la carapace est. de loin, beaucoup plus 
importante chez cette espèce que chez X, eucheir et X. sakaii. 


Source 
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Genre KRANGALANGIA Tavares. 1992 
Cyclodorippe (Cyclodorippe) Ihlc. 1916 : 128 (pro parte). 

Cyclodorippe - Zarenkov. 1970 : 460. — Takeda & Moosa 1990 : 55 (pro parte). 

Krangalangia Tavares, 1992a : 514. 

Description. — Carapace à face dorsale plane et à contour subcirculaire. Limites entre la lace dorsale et les 
flancs très peu netlcs. Front large, muni de fortes dénis à l'angle supéro-externe cl se terminant par une avancée 
rosirale très proéminente, triangulaire, garnie d’épines sur les côtés. Largeur fronlo-orbitaire supérieure à la moitié 
de la largeur maximale de la carapace. Orbites peu profondes, à bords supérieur et inférieur mal délimités, surtout 
vcntralement. Pédoncules oculaires mobiles, courts, orientés transversalement par rapport à l’axe de la carapace. 
Avancée de l'endostome en forme de gouttière, plus étroite vers l avant, n’atteignanl pas tout à fait le bord frontal 
de la carapace. Exopodite des premiers et deuxièmes maxillipèdes avec un flagelle réduit : celui des troisièmes 
maxillipèdes dénué de flagelle. Propode et dactyle des P2 et P3 ornés, chacun, de deux rangées de soies peu denses 
mais assez longues : l'une située sur la face ventrale, l'autre sur la face dorso-externe. Dactyle des P2 et P3 
comprimé dorso ventrale ment. Abdomen femelle formé de six segments assez étroits par rapport à la largeur de la 
carapace. Dernier segment abdominal foliacé. Piéopodes l vestigiaux, uniramés. insérés sur la lace ventrale du 
premier segment abdominal. Piéopodes 2-5 normalement biramés. pourvus de très longues soies, articulés a 
l'extrémité latcro-exteme des segments abdominaux 2 b 5 et non sur leur face ventrale. Abdomen mâle tomne de 
cinq segments. 

Étymologie. — Nom générique d'après Krangalttng, nom aborigène australien, qui signilie crabe. Genre : 
féminin. 

ESPÈCE-TYPE, — Cyclodorippe (Cyclodorippe ) rostrata Ihlc, 1916 

ESPÈCES INCLUSES. — Krangalangia rostrata (Ihle, 1916) ; K spinosa (Zarenkov, 1970) ; K orstom sp. nov. 

Distribution. — Genre entièrement indo-ouest-paeifique, récolté entre 411 et 1223 m de profondeur. 

Remarques. — Krangalangia a été établi pour recevoir deux espèces décrites originalement dans le genre 
Cyclodorippe A. Milne Edwards 1 . 1880 : Cyclodorippe ( Cyclodorippe ) rostrata Ihle, 1916, el Cyclodorippe spinosa 
Zarenkov, 1970. Les ressemblances entre les genres Krangalangia et Cyclodorippe sont en fait superficielles. 
Cyclodorippe appartient aux Cydodorippinae et Krangalangia comme Xeinostoma, aux Xeinôstominae, voir 
Tavares (1991a, 1992a). 

Les principaux caractères qui différencient les genres Krangalangia, Cyclodorippe et Xeinostoma sont les 
suivants : 

1) chez Krangalangia, le front est élargi, orné à l'angle supérieur de dents pointues et se termine par une 
avancée rosirale très proéminente, triangulaire, armée de dents sur son tiers distal, de chaque côté (chez 
Cyclodorippe. ainsi que chez Xeinostoma, le front est semi-circulaire, bordé par une rangée de petites dents) ; 

2) chez Krangalangia, les orbites sont peu creusées, avec les bords inférieur et supérieur, surtout ce dernier, 
assez mal délimités (chez Cyclodorippe et chez Xeinostoma, les orbites sont assez profondes avec des bords 
supérieur et inférieur bien formés) ; 

3) chez Krangalangia, le propode et le dactyle des péréiopodes 2 et 3 portent deux rangées de soies peu 
nombreuses el très longues : l’une située sur la face ventrale et l'autre sur la face dorso-exteme (celle rangée de 
soies est très fournie chez Xeinostoma, absente chez Cyclodorippe) ; 

4) chez Krangalangia, l’avancée de l’endostome est beaucoup plus proche du bord frontal de la carapace que 
chez les deux autres genres mentionnés ci-dessus ; 

5) chez Krangalangia, ainsi que chez Cyclodorippe, le dactyle des P2 et P3 est comprimé dorso- 
ventralemenl (tandis que, chez les espèces de Xeinostoma, le dactyle des P2 et P3 est comprimé latéralement) ; 


Source MNHN. Paris 
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6) les femelles appartenant aux genres Kratigalangia et Xeinostoma ont l'abdomen constitue par six 
segments assez étroits par rapport à la largeur de la carapace. Le dernier segment abdominal est foliacé chez 
Kiangalangiü et très allongé chez Xeinostoma (tig. 5 a et d). Chez Cyc!odonppc , dont l'abdomen est également 
divisé en six segments, ceux-ci sont beaucoup plus larges comparés à la largeur de la carapace; par ailleurs, le 
dernier de ces segments est en forme de calotte semi-circulaire {fig. 5 e). 

Mentionnons enfin que Krangaiangia et Xeinostoma se rapprochent par le nombre el le type d'insertion des 
pléopodcs présents sur les segments abdominaux 1-5 : pléopodes l vestigiaux, uniramés, insérés sur la face 
ventrale du premier segment abdominal, pléopodes 2 à 5 normaux, articulés sur les extrémités latérales des 
segments abdominaux 2 à 5. En revanche, chez Cyciodorippe, les six segments abdominaux sont comme 
d ordinaire ; te premier segment est dépourvu de pléopodes et il n'y a donc que quatre paires de pléopodes, tous 
insérés sur la face ventrale des segments 2 à 5. 


Clef de détermination des espèces du genre Krangaiangia 

1. Avancée rostmle très courte et triangulaire, ornée dorsalement de granules gros et trapus .. 

... K , orstom 

— Avancée rostrale assez longue, ornée dorsalement de petites épines. 2 

2. Carapace couverte d’épines serrées, assez petites et aiguës. Saillies antéro-latéralcs très 

faibles ou absentes. Rostre long el étroit. Front jamais régulièrement frangé par une série 
de longues soies serrées. Pas d’épine proéminente sur l'axe des troisième et quatrième 
segments abdominaux mâles.. K. rostrata 

— Carapace recouverte d'épines espacées, qui tendent à s’émousser sur la région postérieure. 

Rostre long et moyennement étroit. Front parfois régulièrement frangé par une série de 
longues soies serrées. Saillies antéro-latéralcs toujours distinctes, quelquefois assez 
développées. Une épine assez proéminente, ou bien deux épines plus petiles. sur l'axe des 
troisième et quatrième segments abdominaux mâles ... K. spinosa 


Krangaiangia rostrata (Ihle, 1916) 

Fig. 2 e. 4 c-d, 5 a-h , 15 a-b 

Cyciodorippe ( Cyciodorippe) rostrata Ihle, 1916 : 129. 

Cyciodorippe rostrata Takeda & TomiDA, 1984 :46. 

Krangalangia rostrata - TavarF.S, 1992a : 514. 

MATÉRIEL EXAMINÉ. — Philippines. Musqrstom 3 : st. CP 106. 668-640 m : I 9 4.6 x 5,2 (MNHN-B 24592). 
Indonésie. 'Siboga" : st. 267, 5 a 5AS - 132 0 56,7'E, 984 m : 1 9 5 mm de long (ZMA-De 100793). — St. 159, 
0°59,rS - 129°48.8'E, 411 m : 1 <3 (ZMA-De 102971) ; 1 2 5 mm de long, leelolype (ZMA-De 102971). 

KarubaR : st. DW 13, 393-417 m : 1 9 (MNHN-B 24634). — St. CC 21. 688-694 m : 1 é. 1 9 ovigère (MNHN-B 
24635). — St. CP 38, 666-620 m : I 9 ovigère (MNHN-B 24636). 

Types. — Lectotype ; femelle 5 mm de long (ZAM-De 102971). Le mâle (ZMA-De 102971) et la femelle 
(ZMA-De 100793), mentionnés ci-dessus, sont les paraleetotypes. 

LocaljtÉ-TYPE. — Merd’Halmahera (0° 59,1'S - 129 P 48,8'E), 411 m. 

Description. — Carapace couverte d'épines serrées, assez petites et aiguës. Région frontale modérément 
déprimée en son milieu. Flancs garnis d'épines pointues, plus développées sur les régions ptérygostomiennes. 
Fossettes gastriques marquées. Nodosités protogastriques très faibles. Régions cardiaque cl gastrique délimitées 
latéralement par un sillon assez peu profond ; entre elles, un sillon à peine marqué. Saillies antcro-latéralcs (les 


Source. MNHN. Paris 
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seules sur la carapace) très faibles ou absentes. Fron t long et étroit, muni à i angle supéro-externe de deux, par lois 
trois ou quatre dents fortes et aiguës (dent médiane toujours plus forte et longue); front se prolongeant en son 
milieu par une avancée roslrale très pointue, triangulaire, légèrement incurvée vers le haut, et armée sur chaque 
côté de sa partie terminale de deux épines assez fortes et dirigées vers l'avant. Dents exorbitaircs très proéminentes, 
dépourvues d'ornements. Face dorsale des pédoncules oculaires garnie de petites épines , cornée faiblement 
pigmenlée, semblant dégénérée. Antennules environ deux fois plus courtes que la carapace. Premier article 
antennaire mobile. Mérus des troisièmes maxillipèdcs fortement orné d’épines sur sa face externe, Chélipèdes 
égaux ; carpe, propode et dactyle ornés de petits granules spinuleux sur leur lace externe , sur le côté interne du 
carpe, une dent courte, triangulaire, elle-mcme munie de petites épines ; bord supérieur du propode armé d une 
rangée d’épines fortes et aiguës, en nombre variable, incurvées vers l’extrémité du çhéîipède ; doigts assez allongés. 
Péréiopodes 2 et 3 similaires ; mérus, carpe et propode ornés de petites épines. Péréiopodes 4 et 5 subdorsaux, 
similaires, courts ; mérus, carpe et propode à peu près de la même longueur, munis de petites épines , dactyle 
incurvé, un peu moins de deux fois plus court que le propode. 

Distribution. — Espèce connue des Philippines et d’Indonésie, entre 411 et 984 m de profondeur. 

Jusqu’à récemment. K. rosirata n’était connue que par son matériel-type. Cette espèce a clé retrouvée lors des 
récoltes effectuées dans la mer de Flores par le bateau japonais "tiaktihô Maru" en 1985 (Takeda & Moosa, 
1990), ainsi que dans la mer d’Arafura lors de l'expédition Karubar (1991). Krangatangia rostraia pouvait sembler 
alors confinée à l'Indonésie. Cependant, l'étude des collections faites lors de la campagne MUSORSTOM 3 nous a 
montré, depuis, que la distribution de K. rostraia s'étend jusqu'aux Philippines, 

Variations. — Les saillies antéro latérales de la carapace sont absentes chez la femelle lectotype et le mâle 
paralcctotype ; chez la femelle paralectotype, elles sont à peine perceptibles. Chez tous les autres spécimens 
examinés, ces saillies sont assez faibles. L'arrangement des épines qui couvrent le dessus de la carapace est très 
homogène dans l'ensemble du matériel examiné, toutefois ces épines sont légèrement plus développées chez la 
femelle en provenance des Philippines ; par ailleurs, le nombre et la taille des épines qui ornent 1 angle supéro- 
externe du front et son avancée rostrale sont assez variables. 

Remarques. — Krangatangia rostraia (Ihle, 1916) a été décrite originalement dans le genre Cyclodorippe 
A. Milne Edwards, 1880, et ensuite transférée par Tavares (1992a) dans le genre Krangatangia Tavares, 1992, 
Ihle (1916b) n'ayant pas désigné d'holotype pour Cyclodorippe rosirata, nous avons sélectionné comme lectotype 
ta femelle (ZAM-De 102971). 


Krangatangia spinosa (Zarenkov, 1970) 
Fig. 13 e, 15 c-d 


Cyclodorippe spinosa Zarenkov, 1970 : 460. 

Cyclodorippe spinosa - TaKEDA & TüMeda 1984 : 46. 

Cyclodorippe rosirata - TaKEDA & Moosa. 1990 : 55 (pro parte). Non Cyclodorippe rosirata Ihle, 1916. 

Krangatangia spinosa - TaVARF.5, 1992a : 514. 

MATÉRIEL EXAMINÉ. — Australie. Côte occidentale. "Vyliatz" : si. 4564, position inconnue, 820 m ; 1 d 5 x 
5,2 mm, 1 2 ovigère 5,2 x 5,9 mm. 1 9 5,9 x 6,5 mm, paratypes (MNHN-B 24571), 

Côte orientale. CidaRIS 1 : st. 5-3, 1107-1091 m : 1 d, 1 9 (QM-W15412). - Si. 9-3, 1109-1110 m : 1 d (QM- 
W15410). — St. 11-3, 1103-1115 m : 3 9 (QM-W154I4) ; 2 9 (MNHN-R 24637). — St. 15 3. 945 m : 1 9 (QM- 
W15411). - St. 16-3, 1141-1102 m : I 9 (QM-W15408). — St. 20-3, 1224-1223 m : 1 d (MNHN-B 24638). — 
Si. 24-3, 1187-1200 m : 5 9 (QM-WI54I3). — St. 47-2, 503-479 ra:l (5.49 (QM-15407). 

Nouvelle-Calédonie. BIOCaL : st. CP 30, 1140 m : 1 d 6 x 6,5 mm (MNHN-B 24588) ; 1 d (MNHN-B 24589). 

St. DW 33, 675 in : 2 9 ovigères, 2 9 (MNHN-B 24577), — St, DW 36. 650 m : 1 ? (MNHN-B 24578), — St. DW 46, 
570 m : 2 d, 1 2 (USNM). — St. DW 51, 700 m : 2 d, 2 9 (MNHN-B 24579), 

MUSORSTOM 4 : st. CP 169. 600 m : 7 d, 6 2 ovigères, 6 9 (MNHN-B 24580). — St, CP 170, 485 m : I d (MNHN-B 
24581). 


Source : MNHN. Paris 
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Mes Cheslerfield, Corail 2 : st. DE 13. 700 m:li (MNHN-B 24584) ; 2 d, I 9 (MNHN-B 24585). — 
Si. DE 14. 660 m : 6 â, 1 9 (MNHN-B 24586). — St. DE 15, 590 m : 2 d, 2 9 ovigères, 3 9 (MNHN-B 24587) 

Musorstom 5 : st. CP 323. 970 m : l d, 1 9 ovigère, 5 9 (MNHN-B 24590). — Si. CP 324. 970 m : 3 d , 3 9 
ovigères, 5 9 (MNHN-B 24591). — Si. CP 324. 970 m : 1 6 .1 9 ovigère, 1 9 (USNM). — St. DW 313, 780-930 ni : 
I d (MNHN-B 24582). — Si. CC 390, 745-825 m : 1 9 (MNHN-B 24583). 

Iles Wallis et Futuna. Musorstom 7 : st. CP 564. 1015-1020 m : 5 d. 7 9 ovigères, 4 9 (MNHN-B 24684). — 
St. CP 565. 900 m : 3 d, 2 9 ovigères. L 9 (MNHN-B 24687). — St. CP 567. 1010-1020 m : 3 d. 7 9 ovigères 2 9 
(MNHN-B 24686). 



Fig. 15 a-b._ Krangaiangia r astral a (Ihle, 1916). Nouvelle-Guinée, "'Sibega", st. 159, 0 C 59,1'S - 129°48,8'E, 411 m. 9 

lectotype 5 mm de long (ZMA-Dc 102971) : a. bord frontal de la carapace ; b, face externe de la pince du cliélipède. 

FlO, 15 c-d. — Krangaiangia spiaosa (Zarenkov, 1970). Australie occidentale, "VytUUz", si. 4564, 820 m. 6 paralypc 5 
x 5,2 mm (MNHN-B 24571) ; c. bord frontal de la carapace ; d, face externe de la pince du chélipède. 

Fig. 15 e-f. - Krangaiangia orstom sp. nov„ Nouvelle-Calédonie, Musorstom 6, st. CP 438, 20°23'S- 166°20,10'E, 
780 m, d holotype 6,2 x 6,5 mm (MNHN-B 24575) : e, bord frontal de la carapace ; f. face externe de la pince du 
chélipède. 


Source. MNHN. Paris 
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Types, La série-type de K . spinosa est composée par trois mâles et cinq femelles, récoltés sur la côte ouest- 
australienne CŸytiatz", si, 4564). L'hololype mâle, un mâle et trois femelles paratypes, sont conserves dans la 
collection du Musée de Zoologie de T Université de Moscou. Les autres paratypes, un mâle et deux femelles, sont 
conservés â Paris. 

LOCALITÉ-TYPE, — Côte ouest d'Australie, 820 m. Aucune autre indication n'a été fournie par ZàRENKQV ( 1970) 
à l’occasion de la description originale de cette espèce, ou sur F étiquette des paratypes que nous avons examinés, 

DESCRIPTION. — Carapace couverte, sur le dessus, d’épines espacées et émoussées. Région frontale déprimée en 
son milieu. Flancs et régions ptérygostomiennes très spinuleux. Fossettes gastriques bien marquées. Nodosité 
protogastrique médiane obsolète, les autres très faibles. Régions cardiaque et intestinale non séparées par un sillon 
et délimitées latéralement par un sillon profond. Saillies antéro-latérales (les seules sur la carapace) toujours 
distinctes ; derrière elles, une épine plus petite. Front large, armé sur l'angle supéro-externe de trois, parfois quatre, 
épines développées (épine médiane au moins deux fois plus longue que les épines latérales) ; front se prolongeant 
pat une avancée rostraïe triangulaire, très pointue, incurvée vers le haut, bordé d'épines de taille variable (plus 
développées â l'extrémité). Dents exorbitaires très proéminentes, droites, cylindriques, dirigées vers le haut. Face 
dorsale des pédoncules oculaires garnie de granules et de petites épines ; cornée faiblement pigmentée, semblant 
dégénérée. Antennules environ deux fois plus courtes que la carapace. Premier article antennaire mobile. Mérus des 
troisièmes maxilüpèdcs fortement orné d'épines sur sa face externe, Chéhpèdes égaux, couverts de granules peu 
accusés ; carpe avec une dent triangulaire, 1res aiguë et armée d'épines pointues : bord supérieur du propode et du 
dactyle garni par une série d'épines proéminentes, incurvées vers l'extrémité du chélipède ; doigts courts, 
Péréiopodes 2 cl 3 similaires : mérus, carpe et propode munis de nombreux granules spinuleux. Péréiopodes 4 et 5 
subdorsaux, similaires, courts, garnis de soies et de quelques granules spinuleux, à dactyle incurvé. 

DISTRIBUTION, — Côtes occidentale et orientale (de 17°22'S à 18°10 r S) d'Australie, îles Chesterfïeld. Nouvelle- 
Calédonie et îles Wallis et Futuna, entre 479 et 1223 m de profondeur. 

Variations — Chez K. spinosa. l'ornementation de la carapace et des appendices varie considérablement. Ces 
variations sont relevées ci-dessous, selon l'origine des échantillons : 

Australie occidentale : trois paratypes ont été examinés (un mâle et deux femelles). La carapace et les 
appendices ont un aspect spinuleux : les épines qui ornent le front son! toujours bien développées, mais leur 
nombre est variable. Le front se prolonge par une avancée rostraïe triangulaire, fortement incurvée vers le haut, 
bordée par des épines de taille variable. Le front est frangé par une série de soies éparses. 

Australie orientale : 26 spécimens ont été examinés (5 mâles et 21 femelles, dont quelques-unes ovigères). 
Dans le matériel de cette région, dominent les individus â carapace et appendices dotés d'une ornementation moins 
accusée. Les épines qui ornent le front sont moyennement développées ; l'avancée rostraïe est à peine incurvée vers 
le haut et elle munie d'épines à peine perceptibles. Le front est frangé par une série de soies peu denses. 

Iles Chestetfleld, Nouvelle-Calédonie et îles Wallis et Futuna : 8Î spécimens ont été examinés (38 mâles et 43 
femelles, dont quelques-unes ovigères), parmi lesquels dominent les individus h carapace et appendices d’aspect 
spinuleux. Les épines qui ornent ie front sont toujours bien développées» mais leur nombre est variable. L'avancée 
rostraïe fortement incurvée vers le haut, est armée d’épines aiguës. Le front est frangé par une série de soies peu 
serrées. Chez la plupart des mâles, il y a une épine assez proéminente, ou bien deux épines plus petites, sur l'axe 
des troisième et quatrième segments abdominaux. 

Une partie des spécimens en provenance de Nouvelle-Calédonie (4 mâles et 19 femelles, dont quelques-unes 
ovigères) présentent un front régulièrement frangé par une série dense de longues soies, 

REMARQUES, — K t spinosa, a été originalement décrite dans le genre Cyclodorippe A. Milne Edwards, 1880, et 
a ensuite été transférée par Ta v ares ( 1992a) dans le genre Krangalangia Tavarcs, 1992. 

Au cours d f une étude des crabes récoltés dans la mer de Flores, Takedà et MOOSA (1990) ont rattaché trois 
mâles et trois femelles ovigères de K rostrata (Ihïe, 1916) au genre Cyclodorippe Se basant seulement sur les 
descriptions de K, rostrata eî de K. spinosa , ces deux auteurs ont proposé la mise en synonymie de ces deu* 


Source. MNHN. Pans 
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espèces : "Considering such a variability of the armature, it may hâve been inévitable thaï the epibranchial spine 
[saillie antéro-latérale de la carapace] was not mentioncd in the original description of C. rostrata, which was based 
on one male and two females. Only a différence between these two spccies is the présence or absence of lhe 
epi branchial spine, and it is very dilficult to find other dislinguishing characlers." 

Nous avons eu entre les mains le matériel-type de ces deux espèces, ainsi que d’autres échantillons, assez riches, 
provenant de localités diverses. L’examen de l’ensemble de ce matériel, nous a permis d'étudier les variations 
morphologiques chez K. rostrata et K, spinosa et de préciser les caractères qui les distinguent. 

Chez K. spinosa. l’ornementation de la carapace est variable (voir ci-dessus), mais bien différente de celle de 
K. rostrata : les flancs de la carapace, surtout sur la région ptérygostomicnne et les appendices ont un aspect plus 
spinuleux. Par contre, les épines qui recouvrent le dessus de la carapace sont espacées cl émoussées {elles sont 
serrées, assez petites et aigues, chez K. rostrata) ; les saillies antéro-latérales sont toujours distinctes ; elles sont 
précédées d’une épine plus petite (inexistante chez K rostrata) ; l’avancée rostrale est plus large à La base ; le 
nombre d'épines qui ornent le rostre est variable, mais celles-ci sont souvent plus développées que chez K, rostrata. 
Chez K spinosa. le front est. en général, régulièrement frangé par une série de longues soies serrées et l’axe des 
troisième et quatrième segments abdominaux mâles est armé d’une épine assez proéminente, ou bien de deux épines 
plus petites (inexistantes chez K. rostrata). 


Krangalangia orstom sp nov. 

Fig. 13 f, 15 e-f 

MATÉRIEL EXAMINÉ. — Iles Loyauté. MUSORSTOM 6 : st. CP 438, 780 ni : 1 3 6.2 x 6,5 nnn. hototype (MNHN-B 
24575) ; 2 3 ei 1 2 ovigère 5.2 x 5,8 mm (MNHN-B 24576). 

Iles Wallis et Futuna. Musorstom 7 : st. DW 527, 540-560 ni : 3 6 (MNHN-B 24694). — St. DW 540. 700 m : 
1 <3,2 9 (MNHN-B 2469!) — St. CP 552, 786-800 m : 3 V ovigères (MNHN-B 24689). — St. DW 560, 697-702 m : 
i 3,1 9,19 ovigère (MNHN-B 24688). — Si. DW 586, 510-600 m : I 3 (MNHN-B 24693). — St. DW 626. 597- 
600 m : 1 3 (MNHN-B 24685). - St. CP 627, 597-600 m : 2 3, I 9 (MNHN-B 24690). - Si. DW 631, 600 m : 2 3 
(MNHN-B 24692), 

Types. — Hololype : mâle 6,2 x 6,5 mm (MNHN-B 24575. Musorstom 6. st, CP 438), Les autres 
spécimens de la liste ci-dessus sont les paratypes. 

Localité-type. — Iles Loyauté. 2()°23 , S - 166°20,10 E, 780 m. 

Étymologie. — Espèce dédiée à l’ORSTOM (Institut Français de Recherche Scientifique pour le Dévelop¬ 
pement en Coopération) qui réalise le programme d’étude de ta faune lagonaire (Lagon) et balhyale de Nouvelle- 
Calédonie (Musorstom) en coopération avec Je Muséum national d'Histoire naturelle. 

Description. — Carapace couverte de forts granules surtout dans la région antérieure. Flancs garnis d’épines 
incurvées (régions ptérygostomiennes) et de granules fins (parties antérieures). Fossettes gastriques peu visibles. 
Nodosités protogasuriques très faibles, Régions cardiaque et gastrique délimitées latéralement par un sillon assez 
faible ; entre ces deux régions un sillon un peu plus marqué. Aucune saillie sur la carapace, à l’exception des 
saillies antéro-latérales. Front large, avec l’angle supérieur muni de granules très loris : front se prolongeant en son 
milieu par une avancée rostrale triangulaire, courte, elle-même ornée de granules forts. Dents exorbilaires bien 
développées, couvertes de granules. Face dorsale des pédoncules oculaires possédant quelques granules aigus ; 
cornée bien nette, peu pigmentée. Anlennules environ deux fois plus courtes que la carapace. Premier article 
antennairc mobile. Mères des troisièmes maxillipèdes orné de granules aigus sur sa face externe. Chélipèdes 
égaux i carpe, propode et dactyle munis de gros granules sur leur face externe, surtout sur celle du propode cl du 
doigt mobile ; sur la face interne du carpe, une dent aiguë, courte cl triangulaire. Péréiopodes 2 et 3 similaires ; 
mérus, carpe et propode, surtout ces deux derniers, munis de granules pointus. Péréiopodes 4 et 5 subdorsaux, 
similaires, courts, à dactyle incurvé. P5 un peu plus longs que les P4, tous munis de soies courtes. 

Distribution. — lies Loyauté, Wallis el Futuna, entre 510 et 800 ni de profondeur. 


Source. MNHN. Paris 
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Remarques. — Kmngalangia orstom se distingue assez facilement des deux autres espèces du genre par les 
granules gros et trapus qui ornent régulièrement le bord fronkvorbitaire de la carapace, ainsi que par ( avancée 
mslrale nettement plus courte que chez les autres espèces. 

Les femelles ovigères portent 32 œufs en moyenne, de 0,6 mm de diamètre chacun. 


Genre KETAMIA Tavares, 1992 

Cyclodorippe (Cyclodorippe) Ihle, 1916 : 128 (pro parte). 

Ketamia Tavares, 1992a : 514, 

DESCRIPTION. — Carapace à contour subrectangulaire ou subcirculaire, à peine plus large que longue. Limites 
entre la face dorsale de la carapace et les flancs assez nettes. Front très court, triangulaire, présentant une encoche 
médiane à sommet déprimé. Largeur fronlo-orbitaire supérieure à la moitié de la largeur maximale de la carapace. 
Orbites assez profondes, avec les bords supérieurel inférieur bien délimités. Pédoncules oculaires mobiles, orientés 
transversalement par rapport à Taxe de la carapace. Avancée de l'endostome en forme de gouttière, plus étroite vers 
l'avant, très allongée, généralement dépassant de beaucoup le bord frontal de la carapace et visible en vue dorsale. 
Exopoditc des premiers et deuxièmes maxiUipedes pourvu d'un flagelle normal ; celui des troisièmes maxilîipèdes 
dénué de flagelle. Propode et dactyle des P2 et P3 ornés, chacun, de deux rangées de nombreuses soies très 
longues : Y une située sur la face ventrale, l'autre sur la face dorso-exieme ; dactyle comprimé latéralement. 
Abdomen femelle formé de sept segments, tous assez étroits, notamment le dernier qui est en plus très allongé, 
Pléopodes articulés sur les segments abdominaux t à 5. Pléopode 1 vestigial, uniramé, inséré sur la face ventrale 
du premier segment abdominal ; pïéopodes 2-5 normaux, pourvus de très longues soies, articulés aux extrémités 
latéro-externes des segment abdominaux 2 à 5 et non sur leur face ventrale. Abdomen mâle formé de cinq 
segments. 

Étymologie, — D'après Ketam, nom indonésien pour crabe. Genre : féminin. 

Espèce-type. — Cyclodorippe (Cyclodorippe ) de pressa Ihle. 1916. 

Espèces incluses. — Ketamia de pressa (ïhle, 1916) ; K. handokoi sp, nov. ; K. limanda sp. nov. ; 
K. proxima sp. nov. 

Distribution. — Genre entièrement indo-oucst-pacifiquc, trouvé entre 15 et 440 m de profondeur. 

Remarques — Ketamia Tavares a été établi pour abriter une espece décrite à l’origine dans le genre 
Cyclodorippe A. Milne Edwards, 1880 : Cyclodorippe (Cyclodorippe) de pressa Ihle, 1916. Les ressemblances entre 
les genres Ketamia et Cyclodorippe ne sont que superficielles. Par la morphologie de l'abdomen femelle, le 
nouveau genre se place au voisinage des genre Xeinostoma Stebbing et Krangalangia Tavares. 

Les principales différences entre ces trois genres sont les suivantes : 

1) chez Ketamia < le front est très court, triangulaire et présente une encoche médiane (chez Krangalangia^ le 
front se termine par une avancée rostrale très proéminente, triangulaire ; chez Xeinostoma , le front à contour semi- 
circulaire, dépasse de beaucoup le niveau des dents exorbitaires) ; 

2) chez Ketamia , l’avancée de l’endostome est très allongée et, généralement, dépasse de beaucoup le bord 
frontal de la carapace, si bien que, dans certains cas, elle est visible en vue dorsale (chez Krangalangia comme chez 
Xeinostpma , l’avancée de l'endostome ne dépasse jamais le bord frontal de la carapace et elle n’csi donc pas visible 
dorsaiement). 

Ketamia, Xeinostoma et Krangalangia se rapprochent par la présence d T un abdomen constitué de segments assez 
étroits ainsi que par le nombre cl le type d'insertion des pléopodes femelles, présents sur les segments abdominaux 
de l à 5 : PI 1 vestigiaux, un tramés, insérés sur la face ventrale du premier segment abdominal ; PI 2-5 normaux, 
articulés aux extrémités latéro-extemes des segments abdominaux 2 à 5. Quant au nombre de segments abdomi¬ 
naux de la femelle, il est de 7 chez Ketamia et de 6 chez Xeinostoma et Krangalangia . Le dernier segment 
abdominal est semblable chez les femelles de Ketamia et de Xeinostoma , 


Source : MNHN. Paris 
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Clef de détermination des espèces du genre Ketamia 

1. Carapace subreclangulaire. Endostome s'allongeant jusqu'à dépasser nettement le bord 

tramai de la carapace. Abdomen mâle formé de 5 segments ... 2 

— Carapace subcirculaire. Endostome ne dépassant pas le bord frontal de la carapace. 

Abdomen mâle formé de 6 segments. Ke tamia handokoi 

2. Carapace et sternum thoracique ornés de granules ou d’épines ... 3 

— Carapace et sternum thoracique inermes. K e tamia lima tu la 

3. Ornementation de la carapace et de ses appendices moyennement développée, surtout sur 
les régions ptérygoslomiennes. Saillies antéro-latéralcs de la carapace obsolètes. Face 

externe du propode des chélipèdes sans rangée longitudinale de gros tubercules .. 

........ K e tamia proxima 

— Ornementation de la carapace et de ses appendices peu développée, surtout sur les régions 
ptérygostomiennes. Saillies améro-latérales de la carapace plutôt proéminentes. Face 

externe du propode des chélipèdes avec une rangée longitudinale de 10 gros tubercules. 

.. Ketamia depressa 


K e tamia depressa (Jhle, 1916) 

Fig. 2 f, 4 e-f, 5 c. 16 a-c 

Cyclodorippe (Cyclodorippe) depressa Jhle, 1916 : 131. 

CyrAodorippe depressa - TAKEDA & TûMIDà 1984 ; 46. 

Ketamia depressa - TavaRES, 1992a : 514. 

MATÉRIEL EXAMINÉ. — Philippines. "Siboga" : si. 105. île Suiu. 6°8'N 121°I9'E. 275 m : 1 d 4 x 4.3 mm. 

lectolype (ZMA-De 102972) ; 2 d, paraleciotypes (ZMA-De i02972j. 

MUSORSTOM 2 : st. DR 33. 137-130 m : 1 <3. 1 S (MNHN-B 24682). 

Indonésie. "Siboga" : st. 260, îles Kei, 5 a 36,5'S - 132“55,2'E. 90 m ; 1 9, paraleetotype (ZMA-Dc IÜ2973), — St. 
289, Timor, 9 a 0Q,3'S - 126°24.5’E, 112 m : 1 d, parafectotype (ZMA-De 102974). — Sc 305. île Flores. 113 m : 1 d, 
paraiectotype (ZMA-Lîe 102975). 

Iles Chcsterfield. MUSORSTOM 5 : st. DW 274. 285 m : 1 d (MNHN-B 24601). — St, DW 302, 345-360 m : l 9 
(MNHN-B 24602). — Si. DW 304, 385420 tn : 1 d (MNHN-B 24603). 

Nouvelle-Calédonie. BtOCAL : st. DW 44, 440 m : i d 4,4 x 4,6 mm (MNHN-B 24599) : 3 d (MNHN-B 24600) ; 
2 d (USNM). 

Iles Loyauté. MUSORSTOM 6 ; st. DW 480, 380 m : 1 d (MNHN-B 24604), 

Types. — Lectotype : mâle 4 x 4,3 mm (ZMA-De 100972). Paraleciotypes : 2 mâles (ZMA-De 102972). 
1 femelle (ZAM-Dc 102973), 1 mâle (ZMA-De 102974). 1 mâle (ZMA-De 102975), 

LocalitÉ-TYPE- — Philippines. île Sulu ÇSiboga" : si. 105,6°8‘N - 121°19’E). 275 m. 

DESCRIPTION. — Carapace ornée de granules, plus importants sur les régions hépatique, protogaslrique. 
épibranchiales et métabranchiales. Région frontale peu déprimée en son milieu. Flancs légèrement sétifères, garnis 
de quelques granules. Fossettes gastriques à peine visibles. Nodosités protogastriques bien nettes. Régions 
cardiaque et gastrique délimitées par un sillon peu profond. Saillies anléro-latérales (les .seules sur la carapace) 
moyennement développées. Dents fronto-orbitaires proéminentes. Face dorsale des pédoncules oculaires ornée de 
petits granules. Cornée pigmentée. Antcnnules environ deux fois plus courtes que la carapace ; flagelle 
remarquablement long. Premier article anlennaire mobile. Ischion et mérus des troisièmes rnaxillipèdes peu 
sétiftres ; mérus faiblement orné sur sa face externe. Chélipèdes égaux, robustes, ornés de forts granules, avec une 
pilosité plus développée à l'extrémité des doigts ; face externe du propode avec une rangée longitudinale de 10 gros 
tubercules, doigts effilés. Pérêiopodes 2 et 3 similaires ; mérus, carpe et propode ornés de quelques granules très 


Source : MNHN. Paris 
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petits sur leur face dorsale. Péréiopodes 4 et 5 subdorsaux, similaires, courts ; utérus, carpe et propode munis de 
granules très lins ; dactyle arqué. 

Distribution. — Philippines et Indonésie (Timor. île de Flores, îles Kei), entre 90 cl 275 m de profondeur. 

VARIATIONS, — Les spécimens néo-calédoniens se distinguent de ceux de Philippines et d’Indonésie par les 
saillies antéro-Iatérales de la carapace 1res peu développées (moyennement développées chez les Spécimens des 
Philippines cl d'Indonésie) ; par le mérus de Mxp3 orné de granules spinuleux sur la face externe (faiblement orné 
chez les autres) : et par l'ornementation des mérus. carpe et propode de P2 à P5 légèrement plus marquée chez le 
matériel néo-calédonien. 

Remarques. — iule (1916b) n’ayant pas désigné d'hololype pour Cÿçïodonppe depressa, nous avons sélec¬ 
tionne comme lectotypc l'un des trois mâles synlypes (ZMA-De 102972). 


Flü. 16. — Ketunûa depressa (Ihle. 191 S), Philippines, "Sibogti", si. 105. 6 n 08 N - 121 ° 19'E, 275 m, 3 leetotype 4 x 
4.3 mm (ZMA-De 102.972) : a. vue d’ensemble de la carapace ; b, face externe de la pince du chélipèdc ; c. sternum 
thoracique. 


Source. MNHN. Paris 
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Ketamia handokoi sp. nov. 

Fig. 17 a-c 

B 24681? UEL EXAMINÊ ‘ “ Indoné5ie - KaRI’BAR : st. CP 15. îles Kei, 214-221 ni : 1 â LO x 11 mm, hololype (MNHN- 

TYPEs. — Hololypc : mâle 10 x ! 1 mm (MNHN-B 24681 ). 

LOCALITÉ-'!ype. — Indonésie ; îles Kei (05® 17,3815 - 132°41,07’E). 

ÉTYMOLOGIE. - Espèce dédiée au Lieulenam-Colonei Handoko, Commandant du navire "Burma Jaya f lors de 
la mission franco-indonésienne Karobar (1.991) 

DESCRIFl ION. - Carapace ornée d épines courtes, plus développées sur les régions ptcrygoslomiennes et .sur les 
flancs de la carapace. Région frontale assez, déprimée en son milieu. Flancs très sétifères. Fossettes gastriques bien 
marquées. Nodosités protogastriques peu accusées. Régions cardiaque et gastrique délimitées par un sillon assez 
profond. Saillies améro-lalérales (tes seules sur la carapace) saillantes, armées de petites épines. Dents frotuo- 
orbifaircs pïoéminentes. Face dorsale des pédoncules oculaires complètement Lisse ; cornée bien pigmentée, facettes 
normales. Face externe des Mxp3 recouverte dépincs courtes et pointues, surtout sur le mérus. Ornementation des 
chélipèdes constituée par des tubercules aigus ; pilosité assez développée, surtout sur les doigts. Péréiopodes 2 et 3 
similaires, sétifères : mérus. carpe et propode munis sur leur face inférieure de quelques granules très fins ; dactyle 
complètement lisse. Péréiopodes 4 et 5 similaires, sétifères, ornés de granules très fins. Abdomen du mâle formé 
de 6 segments ; une suture assez faible entre les segments 5 et 6. 

DISTRIBUTION — Cette espèce n’est connue actuellement que de sa localité-type : Indonésie, îles Kei, à 214- 
221 m de profondeur. 


Ketamia lima tu la sp. nov, 

Fig. 18 a-c 

MATÉRIEL EXAMINÉ. — Indonésie. îles Moluques (Amboine), SerÈNE colt., dragage, 15-20 m ■ I (J 5 2 x 5 nim 
holotype {MNHN-B 24607) ; 1 <J (MNHN-B 24608) ; 1 ? ovigère (MNHN-B 24608). 

Types. — 1-loiolypc : mâle 5,2 x 5 mm (MNHN-B 24607. îles Moluqucs. Amboine), Les autres spécimens 
mentionnés ci-dessus sont les paratypes. 

Localité type. — Indonésie, îles Moluques (Amboine), 15-20 m. 

ÉTYMOLOGIE. — Nom spécifique tiré du latin iimatulus , poli, passé à la lime, par allusion à la surface de la 
carapace et du sternum thoracique dénué de granules ou d’épines. 

Description. — Carapace complètement dénuée de granules ou d’épines, régulièrement recouverte de soies 
assez courtes et avec des bords latéraux ornés de quelques .soies très longues. Région frontale déprimée en son 
milieu. Flancs lisses, peu sétifères. Fossettes gastriques bien marquées. Nodosités prologasiriques â peine visibles. 
Saillies antéro-latérales (les seules sur la carapace) très peu prononcées. Régions cardiaque et gastrique délimitées 
par un sillon assez peu profond. Dents iVonto-orbiiaires proéminentes. Face dorsale des pédoncules oculaires lisse : 
cornée pigmentée. Aniennules environ deux fois plus courtes que la carapace ; flagelle remarquablement long. 
Premier article antennaîre mobile. Ischion et mérus des troisièmes maxillipèdes sétifères ; aucune autre 
ornementation à leur surface. Chélipèdes sétifères, leur ornementation constituée par des granules fins : pilosité 
plus développée à l’extrémité des doigts qui sont effilés. Péréiopodes 2 et 3 similaires, sétifères : aucun granule ni 
épine â leur surface. Péréiopodes 4 et 5 similaires, courts, à dactyle incurve. 

Distribution. —Cette espèce n'est connue actuellement que de sa localité-type : Indonésie. îles Moluques 
(Amboine). à 15-20 m de profondeur. 


Source. MNHN. Paris 
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Remarques. — Ketamia limant la est la seule espèce de la famille des Cyclodorippidae connue des eaux 
littorales <15 à 20 m), la grande majorité ayant été recensée à des profondeurs supérieures à 135 m. 

K limatula se distingue très facilement des autes espèces du genre par sa carapace et son sternum thoracique 
complètement lisses, couverts seulement de soies. 



Fig. 1.7. — Ketamia handakoi sp. nov.. Indonésie, Karubak st. CP 15. 05°17'38”S- 132*41'07" E, 214-221 m. 
d holotype 10 x 11 mm (MNHN-B 24681) : a. vue d'ensemble. L3 pilosité n'est pas représentée ; b, face exierne des 
segments abdominaux. La pilosité n'est pas représentée du coté droit. On notera une suture assez faible entre les 
segments 5 et 6 ; c, face externe de la pince du ehélipède. 


Source : MNHN, Paris 
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FlC. 18. K a ami a limatub sp. nov., Indonésie, Iles Moltiques, Am home, dragage 15-20 m, 3 hoJotype 5,2 x 5 mm 

(MNHN-B 24607) : a, vue d'ensemble de la carapace ; h, face externe de la pince du chéhpède ; c. sternum thoracique. 
A noter le bord antérieur de la cavité slcrno-abdoininale tronqué. 


Ketamia proxima sp. nov. 

Fig. 19 a-b 

Matériel EXAMINÉ._ Madagascar. "Vauban" : côte ouest, vers I8 o 50'S. dragage, 90-140 m : I 9 4,6 x 4,9 mm, 

holotype (MNHN-B 24605), I 9 (MNHN-B 24606). 

Types. — Holotype r-femelle 4,6 x 4,9 mm (MNHN-B 24605). L'autre femelle meniionnée ci-dessus est le 
paratype. 

Localité-type, — Madagascar, côte ouest, vers 18°50'S. 90-140 m. 

ÉTYMOLOGIE. _Nom spécifique tiré du latin proxi mus, le plus près, par allusion à l'aspect de cette espèce qui 

est proche de celui de K. depressa. 


Source. MNHN. Paris 
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Description. — Carapace ornée d'épines aigues sur les régions hépatiques et de granules sur ies régions 
branchiales. Granulation beaucoup moins importante sur la partie centrale de la carapace. Région frontale déprimée 
en son milieu. Flancs et régions piérygostomiennes faiblement sétifères. recouverts de fins granules ; régions 
sous-hépatiques garnies de quelques petites épines. Fossettes gastriques bien marquées. Nodosités protogaslriques 
nettes. Régions cardiaque et gastrique délimitées par un sillon profond. Saillies antéro-latérales (les seules sur la 
carapace) assez faibles. Dents fronto-orbitaires proéminentes. Face dorsale des pédoncules oculaires garnie de petits 
granules. Cornée pigmentée. Ischion et tncrus des troisièmes maxillipèdes ornés de granules spinuleux. Chélipèdes 
séiifcres. omés de nombreuses épines émoussées ; pilosité plus développée à l’extrémité des doigts qui sont effilés. 
Péréiopodcs 2 et 3 similaires ; mérus, carpe et propode sétifères, munis de petites épines ; dactyle lisse, sélifère. 
Péréiopodes 4 et 5 similaires, courts ; mérus, carpe et propode très peu ornementés ; dactyle incurvé. 

DISTRIBUTION. — Madagascar, à 90-140 m de profondeur. 




FlO. 19. — Ketamia proxima sp. nov.. Madagascar. "Vauban", vers ÎS^OS. 90-140 m. 9 holclype 4.6 x 4.9 mm 
(MNHN-B 24605) : a. vue d'ensemble de la carapace ; b, face externe de la pince du cliélipède. 


Famille des CYMONOM1DAE Bouvier. 1897 


Cymonomae Bouvier. 1897 : 7. 

Cymonomae - A. Mn.NE Edwards & Bouvier, 1899 ; 16. 17 ; 1902 : 74. — Ihle. 1916 b : 116. 118. — Bouvier 1940 • 
195, 196. — Barnard. 1950 : 38. — Cordon, 1963 : 57, 

Cymunomidae - Glai-SSNER, 1969 : 627, — GarTH & HaIG. 1970 : 6. 7. — DEL SOLAR, 1972 : 16. — Wright & CoLlJN, 
1972 : 33. — Griftin & Brown. 1976 : 251. — Manning & Holthuis, 1981 : 28. — Abele & Felgenhaiîer. 1982 : 
316. — INGLE. 1980 : 82. — KenSLEY, 1981b : 60. — Auele & Kim 1986 : 39. — Soit RAM, 1986 : 307. — SOTO, 
1986 : 16. —Tavares, 1991a : 635. 

Dürippidae - R ATM bun, 1937 : 75 (pro parte). — Chace. 1940 : 10 [pro pane). — Barnard, 1950 : 387 (pro parte). — 
Monod, 1956 : 84 (pro parte). —ZaRIOUIEY Ai.VaRÉZ. 1968 : 309 (pro parte). 

Dorippinae - Sakaj, 1965 : 18. 

Tymolidae - Guinqt. 1979 ; 174. — KüNSLEY, 1981a : 37 ijyro parle), — Van Dover, 1982 : 211 ( pro parle), — Van 
Dover, Factor & Gore, 1982 : 50 (pro parte), — Wear & RblDëR, 1985 : 24, 

Tymolinae - Balss, 1922 : 116 (pro patte) ; 1957 : 1609 (pro parte). 


Source : MNHN. Paris 
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Clef de détermination des genres de CVMONOMIDAE 

(les genres présents dtins llndo-Oucst-Pacifique sont en caractères gras) 

1. Pédoncules oculaires et antennules non cachés sous le rostre. Mérus des Mxp3 très 

saillant en avant ; palpe articulé sur sa face interne. P2 et P3 grêles et assez allongés par 
rapport à la carapace ......C_v tn onom us 

— Pédoncules oculaires et antennules recouverts par le rostre. Mérus des Mxp3 normal ; 

palpe articulé à son extrémité. P2 et P3 plulôt courts et robustes... 2 

2. Pédoncules oculaires mobiles. P4 et P5 courts, mais constitués par les six articles 

habituels (coxa. ischion, mérus, carpe, propode, dactyle) ... Cymopohts 

— Pédoncules oculaires soudés au roslre. P4 et P5 vestigiaux, ne comptant qu’un seul article 

.......... Elassopodus 


Genre ELASSOPODUS nov. 

Description- — Carapace épaisse, à peine plus longue que large. Rostre assez large, se prolongeant par deux 
fortes épines, Bord fronto-orbitaire beaucoup plus court que la moitié de la largeur maximale de la carapace. 
Pédoncules oculaires soudés à la carapace, recouverts par celle-ci. Antennules totalement repliées sous te front. 
Mérus des troisièmes maxillipèdes comme d’ordinaire ; palpe articulé sur son extrémité. Exopodile des 
maxillipèdes 1-3 possédant un flagelle normalement développé. Chélipèdes égaux, un peu plus robustes que les 
P2, garnis d’épines de toutes tailles : doigts extrêmement grêles. P2 et P3 plutôt courts et robustes, très 
ornementés : dactyle assez arqué, un peu plus long que l’article précédent. P4 et P5 vestigiaux, ne comptant qu'un 
seul article, qui est assez peu mobile. Abdomen femelle formé de sept segments, muni de quatre paires de 
pléopodes (sur les segments 2, 3, 4. et 5). Abdomen mâle formé de six .segments, 

ÉTYMOLOGIE. — Nom générique formé par la combinaison des mots grecs, elassoit, moindre, portion . pied. 
Genre masculin. 

Espèce TYPE — Elassopodus stdialus sp. nov. 

ESPÈCES INCLUSES. — Elassopodus stellatus sp. nov. 

Distribution. —Genre indo-ouest- pacifique, trouvé à 700 m de profondeur. 

Remarques. — Elassopodus gen. nov. est remarquable par ses P4 et P5 vestigiaux. Chez les Brachyoures, P4 
et P5 peuvent être réduits à des degrés divers ou même absents (cas des P. 1 ) chez les Hexapodidae) (cf. Guinot, 
1990 : 589), mais aucun cas de réduction extrême à savoir la présence d'un seul et unique article comme celui 
constaté chez le genre Elassopodus n'a jamais été signalé. Comme nous lavons déjà mentioné. la présente révision 
n’est qu'une étude préliminaire de la morphologie des Cyclodorippoidea. Les traits de la morphologie très 
particulière du genre Elassopodus seront étudiés avec plus de détails dans un travail sur la morphologie et les 
affinités des Cyclodorippoidea. 


Elassopodus stellatus sp, nov. 

Fig. 2 h, 20 a-b 

MATÉRIEL EXAMINÉ — Nouvelle-Calédonie. BinCAl. : si. DW 51. 70(1 m : I 9 6,5 x 5,5 mm, holotype (MNHN- 
B 24620). 

CHALCAL 2 : st. DW 72,527 m : 1 <3,2 2 (MNHN-B 24621). 

TYPES. _Holotype : femelle 6,5 x 5.5 mm (MNHN-B 24620). Les trois autres spécimens de la liste ci-dessus 

sont les paratypes. 


Source. MNHN. Paris 
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Localité-type. — Nouvelle-Calédonie. BroCAL, st. 5 1, 23 Û Û5,27'S - 167°44.9S'E. 700 m. 

Étymologie. — Nom de l’espèce tiré du latin sief/orus , étoilé, par allusion aux épines du corps, dont le 
sommet est en forme d'étoile. 

Description. — Carapace garnie d’épines de toutes tailles, dont certaines se terminent par une sorte d'étoile, à 
pointes en nombre variable. Il en est de même pour l'ornementation des péréiopodes et de l'abdomen. Pédoncules 
oculaires garnis d'épines émoussées. Cornée complètement dégénérée, sans facettes et sans trace de pigment. 
Antennes plus courtes de moitié que les antennules. Antennules assez courtes, avec l'article basal muni de tuber¬ 
cules tronqués. Mxp3 armés d'épines et de tubercules sur leur face externe ; mérus découpé irrégulièrement. 
Chélipèdes garnis d epmes de toute taille ; carpe avec deux épines remarquablement longues sur la face dorsale ; 
doigts cylindriques. P2 et P3 ornés d'épines et de tubercules ; dactyle arqué, avec quelques soies et de petites épines 
sur la face ventrale. 

Distribution. — Nouvelle-Calédonie, à 700 m de profondeur. 




Fig. 20. — Eiassopodus sieliatus sp. nov., Nouvelle-Calédonie, Biocal. sL DW 51, 23°05.27'S - 167 t, 44’.95'E 1 700 m, 
? hololype 6,5 x 5,5 mm (MNHN-B 24620) : a. vue dorsale de la région postérieure du corps : cr. carapace ; abl-ab2 
segments abdominaux 1 et 2 ; pi, région exposée du pleurite 6 ; cx3, coxa du troisième péréiopode ; p4, p5, 
péréiopodes 4 et 5 ; b. face externe de la pince du chélipède. 
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